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TROIS AUTEURS PRÉSUMÉS
D’UN CRIME ODIEUX

INTERPELLÉS

Ils ont enlevé, violé puis
tué Mohamed, neuf ans
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SYSTÈME GÉNÉRALISÉ DE
PRÉFÉRENCE AMÉRICAIN 

Les opérateurs
algériens appelés

à en profiter
Page 3

L’Algérie devra compter sur une nouvelle stratégie économique 

Même si l'Algérie a réalisé plus
d'infrastructures en 10 ans, entre 2003
et 2013, qu'en 40 ans (1962- 2002),

sa situation financière actuelle n’est pas
des plus aisées. Les voyants de l’économie
sont passés au rouge. Certes, beaucoup
de projets sont en chantier (logements,
barrages, autoroutes, métro, tramway,
équipements publics…), mais cette
performance est due, avant tout,

à la manne pétrolière et à la hausse du prix
du brut. Le pays a engrangé plus de 800
milliards de dollars tirés de l'exploitation
pétrolière et gazière ces quinze dernières
années et le défi qui l’attend est d’utiliser

cet important matelas en devises
pour préparer l’après-pétrole.
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Des dizaines de milliers de rues et places attendent d’être baptisées  

Le SG du mouvement El Islah, Filali Rouini,
a annoncé hier la tenue de l'ultime réunion

de l'Instance de consultation et de suivi de l'opposition
(ISCO) le 23 mars prochain, pour finaliser notamment

les listes des personnalités et des partis politiques
qui prendront part au 2e congrès de l'opposition

prévu à la fin du mois en cours. 
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AVANT LA TENUE DE SON CONGRÈS
VERS LA FIN DU MOIS 

DANS L’ATTENTE
DE L’APRÈS-PÉTROLE

ISCO : ULTIME ÉTAPE
LE 23 MARS
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2CONGRÈS ANNUEL
DU PARTI KARAMA
Sous les mots d’ordre
«stabilité, sécurité
et intérêt général»

LE PARTI Karama a tenu hier son
congrès annuel en son siège à la rue
Asselah-Hocine à Alger. La rencontre,
qui a été ouverte par le président du
parti, Mohamed Benhamou, a
regroupé les responsables de cette
formation issus des différentes
wilayas du pays. Dans son allocution
d’ouverture, Mohamed Benhamou a
souligné avec force l’impératif
d’œuvrer pour l’intérêt général et
surtout pas pour des ambitions
personnelles. «C’est l’amour pour
l’Algérie et son peuple et uniquement
pour cette raison qui doit guider nos
pas», a déclaré, débordant de
sincérité, de persuasion et de
convictions, le président du parti
Karama. Pour lui, l’intérêt général se
manifeste par le travail au profit de la
collectivité ainsi que par un travail
excellemment fait. Cette intégrité et
cette franchise lui ont valu le respect
et la considération unanimes de
l’ensemble des responsables de
wilaya du parti qui ont eu à
s’exprimer au cours de ce congrès. Ils
sont venus, hommes et femmes, de
presque toutes les wilayas,
spécialement pour ce congrès, bravant
la pluie et le froid glacial. 
On citera entre autres des
représentants des wilayas de
Tamanrasset, d’Aïn Témouchent,
d’Annaba, de Tébessa, de Touggourt
et de Ouargla. La représentante
d’Oran a précisé dans son allocution
que le nom de Karama a déjà été cité
par le Président Boumediene qui a dit
que «le peuple algérien privilégie la
karama avant le pain». Abdenour
Diemad, responsable de Karama de la
wilaya de Béjaïa, a organisé un
meeting à Sidi Aïch la veille du 1er-
Novembre au cours duquel le
président du parti, Mohamed
Benhamou, a obtenu un succès
retentissant. 
Le même succès a été remporté par
Mohamed Benhamou dans une autre
rencontre il y a deux semaines à
Ouargla, comme l’atteste Amran
Belkacem, membre du bureau
politique du parti : «Mohamed
Benhamou a été accueilli en héros». 
D’une manière générale, ce congrès,
après avoir dressé un bilan des
activités du parti durant l’année
écoulée, a réitéré les idéaux et les
principes de Karama. Une valeur qu’il
a longtemps défendue et mis au
premier plan, c’est la langue
amazighe en sa qualité de langue
officielle et nationale. Cet objectif a
été atteint avec l’inscription de cette
légitime revendication dans la
nouvelle Constitution. Un principe
que défend avec force le parti
Karama. 
Le parti se donne également pour
mission de résoudre les problèmes
vécus par la jeunesse, notamment par
la création d’emplois. Ce point est
d’ailleurs une des résolutions de ce
congrès qui prône la stabilité et la
sécurité du pays.
Pour cette dernière question, le
congrès salue et rend un hommage
appuyé à l’ensemble des forces de
sécurité qui ne ménagent pas leurs
efforts pour la défense et la protection
du pays dans un environnement
particulièrement hostile, violent et
agressif.
Ainsi, les mots d’ordre du parti, et qui
sont porteurs de paix, se résument à la
«stabilité, la sécurité et l’intérêt
général» pour que vive l’Algérie libre
et indépendante.

K. C.

LE SECRÉTAIRE général du
Mouvement populaire algérien
(MPA), Amara Benyounes a
appelé hier à Alger à un «consen-
sus national» pour préserver la
sécurité et la stabilité de l’Algé-
rie. Dans une allocution à l’ou-
verture de la 9e session ordinaire
du Conseil national du mouve-
ment, M. Benyounes a estimé que
la situation actuelle «dangereuse»
exigeait des partis politiques,
«toutes tendances confondues», à
réaliser un «consensus national»

pour la préservation de la sécurité
et de la stabilité nationales. Il a
exhorté les formations politiques
à «prendre conscience de la gra-
vité des dangers sécuritaires qui
menacent les frontières algé-
riennes» en raison de la détériora-
tion de la situation sécuritaire
dans les pays voisins comme la
Libye, la Tunisie et le Mali. Le
SG du MPA a également appelé
l’opposition à «saisir les rendez-
vous électoraux pour réaliser
leurs ambitions politiques» affir-

mant que son mouvement rejette
certaines revendications portées
par ces partis en particulier
concernant la «transition et l’or-
ganisation d’élections présiden-
tielles anticipées». Pour lui, ces
revendications sont un «appel
franc à l’intervention de l’armée
dans les Affaires politiques ou à
un coup d’Etat», ce qui constitue,
a-t-il estimé, «une violation des
principes de la démocratie».
Concernant la situation écono-
mique, M. Benyounes a salué les

réformes engagées par les autori-
tés publiques soulignant que son
parti attendait de voir le contenu
du modèle économique que le
Premier ministre envisage de pré-
senter en avril. 
Il a en outre insisté sur la nécessi-
té de trouver des solutions aux
problèmes relatifs au foncier
industriel qui constitue «une véri-
table entrave» au développement
de l’investissement national et
étranger. 

N. R. 

POUR PRÉSERVER LA SÉCURITÉ ET LA STABILITÉ 

Benyounès appelle à un consensus national 

LE CONGRÈS extraordinaire du Rassemble-
ment national démocratique (RND), prévu en
mai prochain à Alger, constituera une «étape
décisive» qui ouvrira aux jeunes la voie aux
commandes, a indiqué hier à Sétif Mounder
Bouden, membre du secrétariat national de ce
parti.
Présidant une conférence régionale de la jeu-
nesse du parti, issue des wilayas de l’est, Bou-
den a souligné que le prochain congrès extra-
ordinaire «consolidera la place de la jeunesse
et lui ouvrira la voie de grandes responsabili-
tés dans les rangs du RND». 
Au cours de ce regroupement régional organi-
sé sous le thème «la consolidation, par la révi-
sion de la Constitution, des droits de l’homme
et des libertés publiques», il a estimé que le
fait de «parler, aujourd’hui, de la Constitution,
conduit à évoquer les importants acquis qu’el-

le apporte, comme l’officialisation de Tama-
zight et la consécration de la Commission
nationale consultative de promotion et de pro-
tection des droits de l’homme (CNCPPDH)». 
Tout en appelant les jeunes algériens et les
étudiants à «retrousser les manches pour
contribuer à diversifier l’économie nationale
pour sortir de la dépendance aux hydrocar-
bures», Bouden a souligné que la nouvelle
Constitution «consolide la démocratie et ren-
force la dimension sociale de l’Etat». 
Il a, par ailleurs, affirmé que le RND était,
dans les faits, le premier parti politique en
Algérie de par le rôle de ses militants et leur
présence sur le terrain pour sensibiliser sur
l’importance de la révision constitutionnelle.
Bouden s’est attardé, d’autre part, sur la sécu-
rité de l’Algérie pour affirmer qu’il s’agit,
aujourd’hui, de la «première priorité» au

regard des dangers qui menacent le pays,
notamment à ses frontières. 
Rendant, dans ce contexte, un hommage
appuyé à l’Armée nationale populaire (ANP),
il a rappelé la récente opération d’un détache-
ment combiné qui a réussi à neutraliser à Gue-
mar, (El Oued), trois dangereux terroristes,
dont un «émir». Une opération de qualité qui
a permis la récupération d’un important lot
d’armement, dont des systèmes de missiles
anti-aériens. 
Une action d’éclat qui a eu pour théâtre Gue-
mar, «là même où fut perpétrée la première
attaque terroriste en 1991», a rappelé l’inter-
venant avant de souligner que «la sécurité de
la patrie est l’affaire de tous les enfants de
l’Algérie, jeunes et moins jeunes, hommes et
femmes».

B. N. 

LE RND TIENDRA SON CONGRÈS EXTRAORDINAIRE EN MAI À ALGER 

une attention particulière sera
accordée aux jeunes 

«L’ ISCO continue
actuellement ses
consultations afin

de faire adhérer le plus de per-
sonnalités et partis politiques
au mouvement d’opposition
dont le deuxième congrès est
prévu à la fin du mois de mars
en cours», a précisé Rouini. Il a
déclaré que le prochain congrès
de l’opposition, dont les prépa-
ratifs sont très avancés, «sera
couronné par une feuille de
route et une vision politique qui
tracera la marche à suivre pour
la prochaine étape». 
La rencontre, a-t-il dit, sera
également l’occasion d’évaluer
le travail de l’opposition depuis
la tenue du premier congrès de
la Coordination nationale pour
les libertés et la transition
démocratique (CNLTD) tenu
en juin 2014 à Mazafran
(Zéralda). L’opposition a entre-
pris de livrer bataille avant
l’heure. La CNLTD réunit en
effet une dizaine de partis poli-
tiques, des organisations de la
société civile, et compte rallier

d’autres partis, à l’image du
FFS, et des personnalités natio-
nales comme Mouloud Ham-
rouche. Son arme fatale : le
consensus. 
La prochaine bataille électorale
qui s’annonce entre l’opposi-
tion en rangs serrés et la majo-
rité présidentielle, représentée
par le FLN et le RND, aura en
point de mire les prochaines
élections législatives. Mais les
deux poids lourds de la coali-
tion gouvernementale, le FLN
et le RND, ne jouent plus la
même partition. Un bras de fer
les oppose désormais. Le SG
du FLN, Amar Saâdani, vient
de le rappeler hier lors d’une
conférence à Zéralda, consa-
crée aux nouvelles dispositions
de la Constitution. Il amorce
une contre-attaque, en appelant
à «la réhabilitation des cadres
incarcérés, notamment sous le
gouvernement d’Ahmed Ouya-
hia». 
«Le FLN exige aujourd’hui la
réhabilitation des cadres margi-
nalisés ou mis injustement en

prison à cause de faux rapports.
Tous les cadres injustement
condamnés doivent être acquit-
tés et réintégrés dans leurs
postes de travail» dira-t-il.
Selon Saâdani, l’Algérie a
perdu «plus d’un million de
cadres et de compétences à
cause de l’injustice». 
Le patron du FLN, qui est entré
depuis quelques mois en conflit
ouvert avec son alter ego du
RND, ajoute une couche, en
affirmant que «le président
Bouteflika «n’a pas besoin de
gens qui applaudissent ses réa-
lisations», allusion certaine-
ment au SG par intérim du
RND, qui, à l’instar de beau-
coup d’autres , loue les réalisa-
tions faites au cours de ces dix
dernières années en matière
d’infrastructures de base,
d’emplois, de logements et
aussi de la politique de réconci-
liation qui a ramené, selon le
patron du RND, paix et stabilité
à l’Algérie. 
Dans la foulée, Saâdani tout
comme Ouyahia, s’attaque

frontalement à l’opposition à
qui il reproche sa propension à
n’exister que dans les salons :
«Elle s’intéresse au pouvoir
mais n’a émis aucune proposi-
tion», dit-il. Si aujourd’hui,
l’opposition cherche son posi-
tionnement sur l’échiquier poli-
tique et se prépare aux
échéances électorales futures
(législatives, communales et
présidentielle de 2019), les
deux ex-alliés continuent de
s’entredéchirer en public à la
grande joie des partis de l’op-
position qui assistent, intrigués
et amusés, à cette lutte féroce
entre les deux frères ennemis. 
Conscient du dicton selon
lequel tout royaume divisé ne
survit pas, le président Boute-
flika acceptera-t-il que les prin-
cipaux soutiens de son camp
issus pourtant de la majorité, se
tiraillent pour affaiblir cette
composante au pouvoir ? Et
ira-t-il jusqu’à les réunir pour
calmer la guéguerre surgie
entre les deux protagonistes ?

H. A.

AVANT LA TENUE DU CONGRÈS VERS LA FIN DU MOIS 

ISCO : ultIme étape
le 23 marS à Zéralda

Le SG du mouvement El Islah, Filali Rouini, a annoncé hier la tenue de l’ultime réunion de l’Instance
de consultation et de suivi de l’opposition (ISCO), le 23 mars prochain, pour finaliser notamment

les listes des personnalités et partis politiques qui prendront part au 2e congrès de l’opposition prévu
à la fin du mois en cours. 
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3 L’ALGÉRIE RÉÉLIGIBLE
AU SYSTÈME
GÉNÉRALISÉ
DE PRÉFÉRENCE
AMÉRICAIN 
Les opérateurs appelés
à profiter du dispositif
pour écouler leurs
produits 

L’ALGÉRIE est, à nouveau, éligible au
Système généralisé de préférence
américain (SGP), un dispositif facilitant
aux pays bénéficiaires l’accès de leurs
produits au marché américain en franchise
de droits de douane, selon l’ambassadeur
d’Algérie à Washington, Madjid
Bouguerra. : «La partie américaine nous a
réaffirmé que l’Algérie est éligible au
Système généralisé de préférence et
souhaite qu’elle fasse davantage usage de
ce dispositif», a-t-il indiqué à l’APS à
l’issue de la 4e session des discussions
algéro-américaines relatives à l’Accord-
cadre sur le commerce et l’investissement
(Tifa). Le diplomate algérien a indiqué que
les deux parties avaient convenu
d’organiser à Alger une journée
d’information pour vulgariser ce dispositif
auprès des exportateurs algériens. Ce
régime préférentiel, dont avait bénéficié
l’Algérie pour la première fois en 2004,
concerne les produits manufacturés, les
produits semi-finis, certains produits
agricoles et de la pêche ainsi que certains
produits de l’artisanat. Sur les 3 500
produits pouvant être admis aux Etats-Unis
sous ce système tarifaire avantageux, «très
peu a été placé sur ce marché», selon la
même source. En 2015, l’Algérie a exporté
vers les Etats-Unis dans le cadre du SGP
pour 1,6 million de dollars seulement
(0,1% du montant global des exportations),
selon les chiffres fournis par l’ambassadeur
algérien. Les Etats-Unis souhaitent que les
opérateurs algériens utilisent davantage ce
système qui devrait leur assurer
d’importants débouchés dans le marché
américain. En matière d’investissements,
six secteurs potentiels de partenariat entre
les entreprises des deux pays ont été
identifiés. Il s’agit de l’agriculture, de
l’agroalimentaire, de l’industrie
pharmaceutique, de l’industrie mécanique,
des technologies de l’information et de la
communication et des services. Z. M.

ENERGIE SOLAIRE
Entrée en service
de six nouvelles centrales
à Adrar 
SIX NOUVELLES centrales solaires
totalisant une capacité de 48 mégawatts
(MW) sont entrées en service durant ce
mois de mars à travers la wilaya d’Adrar.
Ces installations portent sur une centrale
principale à Adrar (20 MW), trois centrales
au sud de la wilaya, dans les communes de
ZaouietKounta (6 MW), Reggane et
Aoulef (5 MW chacune), de deux autres au
nord de la wilaya, dans la commune de
Timimoun (9 MW) et à Kabertène,
commune de Tsabit (3 MW). Ces centrales,
qui ont été connectées au réseau national
d’électricité, vont contribuer à
l’amélioration de la distribution de cette
énergie, notamment dans les zones
enclavées, et apporteront un plus à la
production de la ferme éolienne de
Kabertène (10 MW), faisant ainsi de la
wilaya une région pionnière en matière
d’exploitation des énergies renouvelables.
Elles impacteront aussi positivement sur la
dynamique économique, en donnant une
impulsion à divers secteurs tels que
l’agriculture et le tourisme, en plus de
générer de nombreux emplois. Ces
installations énergétiques serviront aussi de
plate-forme de recherche et de formation
dans le domaine des énergies
renouvelables, et élargiront les perspectives
de développement local dans les différents
domaines. S. N.

L’AGENCE internationale de l’énergie est
plus optimiste que jamais sur l’évolution
des cours du brut. Selon ses derniers rap-
ports rapportés par des médias spécialisés,
l’AIE croit à une remontée des cours, lente
certes, mais une remontée qui pourrait à
terme stabiliser le marché du pétrole et rat-
traper un équilibre devenu fragile ces der-
niers temps. Toutefois, ce rebond des prix
ne peut devenir réel qu’en 2017, en raison
de plusieurs facteurs, selon la même sour-
ce. Selon l’AIE, un organisme créé par de
gros consommateurs occidentaux, le seuil
de janvier dernier où le brut avait atteint les
27 dollars le baril n’est qu’un mauvais sou-
venir, car les perspectives de production
plaident pour un raffermissement des prix
jusqu’à atteindre la fourchette des 50-55
dollars dans une année. 

C’est ainsi qu’on évoque une baisse dras-
tique de la production des pays non OPEP,
ainsi qu’une réduction de l’extraction du
pétrole aux Etats Unis jusqu’à un demi-
million de barils par jour, alors que la pro-
duction iranienne peine à retrouver des
seuils acceptables, contrairement aux pré-
visions des experts. De plus, des membres
importants de l’OPEP connaissent des per-
turbations dans la production, comme cela
a été constaté aux Emirats arabes unis, en
Irak et au Nigeria, allant jusqu’à réduire de
près de cent mille barils/jour le quota glo-
bal du cartel.
Selon l’AIE, cette conjonction de facteurs
favorables est boostée par le ralentissement
de la hausse des stocks mondiaux, notam-
ment chez les pays de l’OCDE. Pour les
experts, le retour à un cours normal devrait

se poursuivre lentement jusqu’à arriver à
un «point d’équilibre» entre l’offre et la
demande. Le scénario prévoit cet équilibre
dans les marchés du brut dans une année,
bien qu’ils n’avancent aucune date ou
période précise. 
L’AIE estime, cependant, que les cours du
brut ne connaîtront sans doute pas une
détérioration importante comme l’histo-
rique dégringolade de l’année dernière, en
raison d’une stratégie ferme décidée par
l’Arabie saoudite et les monarchies du
Golfe pour affaiblir les investisseurs améri-
cains dans le secteur du schiste.
Rappelons que le cours du brent (référence
pour le pétrole algérien) s’est encore main-
tenu, avant la fermeture des bourses, au-
dessus du seuil des 40 dollars le baril.

H. R.

la remontée des cours sera lente
mais durable, selon l’aIe

E n pourparlers pour
rejoindre l’Organisation
mondiale du commerce

(OMC), l’Algérie a demandé
un délai de trois ans supplé-
mentaires pour démanteler
complètement les barrières tari-
faires. Elles ne le seront qu’en
2020Haut du formulaire. Bas
du formulaireSans les exporta-
tions d’hydrocarbures et les
ressources diverses qu’elles
entraînent, le pays ne couvrirait
que le 1/10e de ses dépenses
budgétaires, soit l’équivalent
de 7,5 milliards d’euros
annuellement. L’Algérie doit
améliorer sa position, car il
n’est pas normal qu’elle soit
placée à la 150e place en
termes de facilitation des inves-
tissements alors qu’elle a tous
les atouts pour devenir une
puissance régionale. 
D’ailleurs le FMI table sur une
croissance économique de
3,9% en 2016, très en deçà des
potentialités existantes. Pous-
sant ses pronostics jusqu’à long
terme, le rapport du FMI table
sur une croissance de 3,5% en

2020 pour le pays. La croissan-
ce de l’Algérie reste en deçà de
son potentiel, tant le pays dis-
pose d’importants atouts pou-
vant lui permettre d’accéder à
un rang de pays émergent en
très peu de temps. Il a été
recommandé aux autorités de
faire preuve de davantage de
discipline en matière de
dépenses en instaurant une
règle budgétaire pour gérer les
recettes provenant des exporta-
tions d’hydrocarbures. 
Alors que l’actuel prix de réfé-
rence du baril de pétrole pour
l’élaboration de la loi de
finances s’élève à 37 dollars, le
FMI préconise de définir un
prix de référence plus proche
de celui du marché internatio-
nal. Actuellement le prix du
baril de pétrole, qui a frôlé les
30 dollars, a augmenté pour se
situer aux alentours de 40 dol-
lars. De ce fait, l’Algérie a inté-
rêt à orienter les investisse-
ments vers les secteurs de la
production (agriculture, ser-
vices, tourisme et industrie) en
vue de créer davantage d’em-

plois. La stimulation des inves-
tissements passe aussi et sur-
tout par une réforme du marché
financier afin de faciliter l’ac-
cès au crédit, en particulier
pour les PME/PMI et lever les
contraintes sur les procédures
liées aux Investissements
directs étrangers (IDE) en
créant, en particulier, un «véri-
table guichet unique. 
Même si l’Algérie a réalisé
plus d’infrastructures en 10
ans, entre 2003 et 2013, qu’en
40 ans (1962- 2002), tous les
voyants de l’économie sont
passés au rouge en 2016. Il est
vrai que l’Algérie est devenue
un immense chantier : loge-
ments, barrages, usines de des-
salement d’eau de mer, routes,
autoroutes, métro, tramway,
équipements publics, etc. Mais
cette performance est due avant
tout à la manne pétrolière et à
la hausse du prix du brut depuis
près de dix ans. Le pays a
engrangé plus 800 milliards de
dollars tirés de l’exploitation
pétrolière et gazière ces quinze
dernières années. Les hydrocar-

bures assurent 98 % des
recettes d’exportation, un tiers
du PIB et les deux tiers des
recettes budgétaires de
l’État. Comme dans les années
90, le FMI estime que l’Algérie
devra commencer à réemprun-
ter à partir de 2024. Et des voix
officielles commencent à pré-
parer l’opinion nationale. La
Chine, le premier partenaire
économique de l’Algérie et
deuxième puissance mondiale
serait la plus indiquée pour
nous prêter de l’argent sans
intérêts… Il serait donc urgent
que l’Algérie prépare l’après-
pétrole et gaz. Il faut aussi
mettre en relief les «points
forts» de l’Algérie, à savoir les
importantes réserves de pétrole
et de gaz, le potentiel dans les
domaines des énergies renou-
velables et du tourisme, et une
situation financière extérieure
«solide» avec un très faible
endettement extérieur et d’im-
portantes réserves de change,
estimées aujourd’hui à 152 mil-
liards de dollars. 

Hocine Adryen

Le pays exporte peu en dehors
des hydrocarbures. Son

économie est entièrement
dépendante du pétrole et du
gaz qui assurent l’essentiel,

voire la majorité des recettes en
devises. 

DANS L’ATTENTE D’UNE NOUVELLE STRATÉGIE ÉCONOMIQUE 

l’aprèS-pétrOle,
C’eSt pOur quand ?
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4TROIS PRÉSUMÉS
AUTEURS D’UN CRIME
ODIEUX INTERPELLÉS
Ils ont enlevé, violé puis
tué Mohamed, neuf ans

LES TROIS présumés auteurs de
l’enlèvement et de l’assassinat du
jeune enfant de neuf ans ont été
traduits, hier, devant le tribunal de
Ben Badis, wilaya de Sidi bel Abbès.
Ils ont étranglé leur victime après en
avoir abusé sexuellement.
Les gendarmes de la section de
recherches de Sidi Bel Abbès ont
présenté hier au procureur de la
République de Ben Badis, puis devant
le juge d’instruction, trois hommes
impliqués dans l’enlèvement, le viol
et l’homicide volontaire avec
préméditation, dont a été victime
Mohamed, neuf ans. 
Ils ont été placés sous mandat de
dépôt. De fait, la ville de Sidi Bel
Abbès a été secouée avant-hier par un
horrible crime. Le corps de la victime
présentant des traces de strangulation,
a été découvert il y a trois jours pendu
à un olivier, à 500 mètres du domicile
parental à la cité Sefsaf, commune de
Ben Badis. 
Les investigations entreprises par les
gendarmes de la section de recherches
ont permis l’interpellation le même
jour, à 17 heures, des auteurs
présumés du meurtre au centre-ville
de Ben Badis. 
Ces derniers ont avoué leur forfait
après interrogatoires. Rappelons un
crime similaire qui a été perpétré
début janvier dernier toujours dans la
wilaya de Sidi Bel Abbès, où un
adolescent de 14 ans a été enlevé par
sept présumés ravisseurs qui l’ont
violé avant de l’assassiner. Les sept
individus suspectés du meurtre de C.
Miloud, 14 ans, à Ben Badis, à 40 km
du chef-lieu de wilaya, ont été placés
sous mandat de dépôt par le procureur
de la République. L’affaire a été
traitée par la Sûreté de wilaya de Sidi
Bel Abbès. 
Après le signalement de sa
disparition, les policiers avaient mené
un vaste ratissage à Ben Badis. Après
plusieurs heures de recherches, le
cadavre du jeune Miloud avait été
découvert enveloppé dans un sac en
plastique non loin du domicile
familial. Selon des sources proches de
l’enquête, la victime a subi des
sévices sexuels avant d’être tuée. La
dépouille a été transférée au CHU de
Sidi Bel Abbès pour autopsie. Après
celle-ci, une équipe de la police
scientifique relevant de la Sûreté de
Sidi Bel Abbès a procédé à des
prélèvements ADN sur la victime, ce
qui a permis d’interpeller les suspects
le lendemain du crime. 
Les auteurs ont fini par avouer leur
forfait. Signalons que plusieurs
centaines de citoyens de la localité de
Ben Badis avaient procédé, suite à cet
horrible crime, à la fermeture de la
RN 7 pour exprimer leur colère et
réclamer justice. 

F. S.

MAINTENIR les personnes âgées au sein
de la cellule familiale est le but escompté
par les pouvoirs publics qui visent à proté-
ger cette catégorie sociale vulnérable et à
assurer son bien être. C’est dans ce sens
que des textes d’application de la loi n° 12-
10 relative à la protection des personnes
âgées, en vue de préserver «la cohésion
sociale et la cellule familiale», ont été ren-
dus publics par le ministère de la Solidarité
nationale, de la Famille et de la Condition

de la femme, a précisé un communiqué du
ministère. 
La protection des personnes âgées demeu-
re, en effet, l’une des préoccupations
majeures des pouvoirs publics. Parmi ces
textes, au nombre de neuf, le décret exécu-
tif n° 62-16 du 2 Joumada al Oula 1437
correspondant au 11 février 2016, fixant
les modalités d’organisation de la média-
tion familiale et sociale pour le maintien de
la personne âgée dans son milieu familial,

précise le communiqué. Un service chargé
de cette mission sera mis en place au
niveau des directions de l’action sociale et
de la solidarité à travers toutes les wilayas
du pays. Ce service sera supervisé, selon le
communiqué, par des services centraux du
ministère et dans le cadre de l’application
du plan d’action visant à protéger les per-
sonnes âgées et à garantir leur bien-être,
ajoute le document. Le ministère vise, à
travers cette démarche, «à éviter le recours

à la justice des parties en conflit ou des
personnes ayant un lien de parenté avec la
personne concernée, en favorisant la solu-
tion familiale et sociale», selon la même
source. L’ensemble des textes d’applica-
tion relatifs à la protection des personnes
âgées, promulgués ou en voie de l’être,
visent essentiellement «à garantir repos et
bien-être aux personnes âgées démunies et
aux personnes vulnérables», conclut le
communiqué. L. L.

LE PRÉSIDENT du front El-
Moustakbal, Abdelaziz Belaïd,
a pris la parole, hier, devant une
assistance composée de nom-
breux militants de sa formation
politique réunis à la maison de
la Culture Hassan-El Hassani
de Médéa, à l’occasion de l’as-
semblée élective du bureau de
wilaya du parti. L’occasion
pour lui de passer en revue cer-
tains sujets liés à l’actualité
politique nationale et à la posi-
tion de son parti à l’égard et du
pouvoir en place et de l’opposi-
tion. 
Il dira que son parti tire son
essence des principes du 1er-
Novembre, en donnant la prio-
rité à la promotion de l’homme
et au respect des valeurs

morales dans la pratique poli-
tique.
L’explication des grandes
lignes du programme du parti,
qu’il a appelé «la troisième
voie», a été l’opportunité d’ex-
pliquer la posture adoptée vis-
à-vis du pouvoir et de l’opposi-
tion. 
Cette dernière a, selon l’ora-
teur, construit son discours sur
la critique de personnes. Et de
dire que «nous voulons une
classe politique qui participe à
la construction du pays». Il
déplorera cependant la situa-
tion politique dont le climat
n’est toujours pas à la hauteur
des souhaits des citoyens. Il
exhortera ses militants et sym-
pathisants à ne pas se lover

dans la neutralité qui a souvent
des conséquences graves,
comme cela a été le cas pen-
dant les années 1990.
«Non à la démission face à l’in-
justice, à la destruction de
l’économie. Nous devons nous
élever contre le sabotage. 
La corruption, la dilapidation
des deniers publics, la fuite des
capitaux sont les fléaux qui
caractérisent la gestion des
affaires publiques. La bonne
gestion d’un pays n’est pas
possible quand elle est menée
par des responsables parvenus
à de plus hautes responsabilités
encore par la corruption, le
népotisme et le régionalisme»,
a-t-il dit sans plus de détails.
Revenant aux grandes lignes du

programme de son parti, il dira
que la voie salutaire pour l’éco-
nomie du pays est celle préco-
nisée dans le volet économique
du front El-Moustakbal qui
donne la priorité aux secteurs
de l’agriculture et du tourisme
dans le processus de création
de la richesse pour mettre fin à
la dépendance vis-à-vis des
hydrocarbures. L’accaparement
de la rente pétrolière par les
lobbys a suscité la critique du
président du parti qui s’est
montré très «offusqué par
l’émergence de personnalités
politiques factices», sans les
citer, qui sont «apparues ces
derniers temps sur la scène
politique». 

Nabil B. 

ABDELAZIZ BELAÏD DEPUIS MÉDÉA

l’etat devrait donner la priorité
à l’agriculture et au tourisme

La société des ciments de Aïn
El-Kebira (SCAEK), filiale du

groupe GICA, a obtenu
récemment le feu vert de la
Cosob pour son entrée en

Bourse, par augmentation de
son capital de 35% par appel
public à l’épargne, a annoncé

hier le Groupe dans un
communiqué. 

P révue au courant du mois d’avril
2016, la souscription à cette aug-
mentation du capital social actuel

de 2,2 milliards de dinars se fera à travers
l’émission de 11,846 millions d’actions
nouvelles d’un prix de 1 600 DA par
action, avec un montant global de l’émis-
sion de 18 953 600 000 DA. L’émission des
actions (11,846 millions) est répartie à hau-
teur de 37% pour les investisseurs institu-
tionnels (4 383 020 actions), 37% pour les
personnes physiques (4 383 020 actions),
25% pour les personnes morales (2 961 500
actions) et 1% pour le personnel de l’entre-
prise (118 460 actions). 
Les actions de cette filiale du Groupe
industriel de cimenterie d’Algérie (GICA)
seront, par la suite, cotées en Bourse. La
notice d’information de la commission
d’organisation et de surveillance des opéra-
tions de bourse (COSOB) et le prospectus
pour cette opération seront mis à la dispo-

sition des investisseurs au siège social de
l’émetteur (SCAEK), situé dans la wilaya
de Sétif, et auprès des intermédiaires finan-
ciers chargés du placement. Selon le com-
muniqué, la SCAEK vise, à travers cette
opération, la levée de fonds lui permettant
de financer, notamment, la réalisation de sa
nouvelle ligne de production d’une capaci-
té de 2 millions de tonnes de ciment sup-
plémentaires en vue de répondre à la forte
demande sur ce matériau stratégique. 
L’optimisation des coûts de production et
la diversification de sa gamme de produits
figurent également parmi les objectifs de

cette entreprise, filiale du
Groupe industriel des
ciments d’Algérie (GICA).
L’institution boursière
COSOB avait précisé, en
février dernier, que cette
opération s’inscrit dans le
cadre de la mise en œuvre
de la résolution du Conseil
des participations de l’Etat
(CPE), adoptée le 21 jan-
vier 2014, relative à l’intro-
duction en Bourse de huit
entreprises publiques éco-
nomiques.
Il s’agit de la banque CPA
(Crédit populaire d’Algé-
rie), de trois cimenteries
relevant du Groupe GICA,
de la compagnie d’assu-
rances CAAR, de Cosider

Carrières, de la société Hydro-Aménage-
ment et de l’opérateur de téléphonie mobile
Mobilis. La Cosob rappelle qu’une aug-
mentation de capital est décidée par une
assemblée générale extraordinaire des
actionnaires. Une telle opération, consis-
tant à créer et à émettre de nouvelles
actions souscrites par de nouveaux action-
naires, est une modalité de croissance
externe qui sert essentiellement à lever les
fonds nécessaires au financement du déve-
loppement d’une société, tout en diversi-
fiant ses sources de financement.

Z. M.

ELLE A OBTENU L’AVAL DE LA COSOB

la SCaeK, filiale du groupe
GICa, bientôt en Bourse 

LOI SUR LA PROTECTION DES PERSONNES ÂGÉES

les textes d’application rendus publics
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A l’heure des
innovations

technologiques et de la
géo-localisation, des

dizaines de milliers de
rues et lieux restent

anonymes. Il n’y a pas
une ville où le

phénomène ne fait pas
tâche.

C omme la nature a hor-
reur du vide, il est
devenu courant qu’en

l’absence de décision des pou-
voirs publics, les citoyens pren-
nent l’initiative et nomment
eux même leur cités. Le cas de
la capitale de l’Est est révéla-
teur. Ayant hérité de deux nou-
velle villes ou près de 300 000
âmes y vivent déjà, la topony-
mie du nouveau Constantine est
carrément vierge.
Souika, la Casbah, Saint Jean,
Faubourg Lamy, New York ou
encore le Caire, des dénomina-
tions de cités que celui qui aura
vécu un laps de temps à
Constantine aura visité au
moins une fois. Si certains
quartiers de par leur ancrage
dans la mémoire collective
continuent de raviver la flamme
des nostalgiques de la ville des
Ponts, d’autres, à l’image de
New York ou le Caire complè-
tement rasés ont laissé un
vague espace à reconstruire.
Une toponymie souvent héritée
de la France coloniale ou
inventée péjorativement par les
habitants eux-mêmes de cités
érigées à la hâte. 
Priés de partir après des années
passées dans des lieux dont
beaucoup y auront vu leur seul
milieu identitaire, il est devenu
presque instinctif, pour certains
citoyens, en déménageant de
prendre dans les bagages les
noms de leurs cités. C’est ainsi
qu’en l’absence d’une stratégie
de dénomination des nouvelles
cités, les opérations de reloge-
ment et de débidonvillisation
tous azimuts opérés ces der-
nières années par les pouvoirs
publics, ont fait que seul le lieu
de provenance des nouveaux
relogés allait apposer l’identité
de leur nouvelle cité. 
A Constantine, où les deux
villes nouvelles Massinissa et
Ali Mendjli ont vu pousser des
milliers de bâtisses et des cen-
taines de rues restées sans
appellations, il est difficile
presque impossible pour le visi-
teur de se localiser. Les seuls
témoins ou repères à même
d’orienter «l’hôte» sont des
concertations portant les noms
de cités cirtéennes à l’image
des cité Souika, La Casbah,
New York, le Caire, noms don-
nés à des Unités de voisinage
(UV) rebaptisés par leurs habi-
tants dans le seul but de délimi-
ter leur territoire. 

Le cas de la capitale de l’Est est
loin d’être unique. Dans plu-
sieurs villes algériennes, rares
ont été les concentrations
urbaines nommées aussitôt
inaugurées. Des milliers de
nouvelles structures urbaines
ayant vu le jour durant les cin-
quante dernières années n’ont
toujours pas de noms. Si, entre
2014 et début 2016, 100.000
rues et places publiques à tra-
vers tout le territoire ont été
baptisées, ils seraient en effet
selon des chiffres données par
des média près de 80 000 rues,
places et lieux publics ano-
nymes.
Des logements AADL, sociaux
ou promotionnelle publics et
privés dont certains ont vu le
jour il y a pourtant plus d’une
vingtaine d’années portent à ce
jour les noms d’entreprises ou
promoteur réalisateurs si ce
n’est le nom du propriétaire du
terrain sur lequel a été bâti le
projet ou encore un numéral
faisant référence au nombre
d’unités construites sur le site. 
La commission interministé-
rielle installée il y a plus d’une
année par le gouvernement
reprend donc son bâton de pèle-
rin, pour, annonce-t-on, sillon-
ner tout le territoire dans le but
de finaliser l’opération de
dénomination des lieux à même
de permettre l’établissement

d’un fichier national des
adresses, comme annoncé en
fin de semaine par Mme Fatiha
Hamrit, directrice de la gouver-
nance auprès du ministère de
l’Intérieur et des Collectivités
locales. 
En marge d’une visite d’inspec-
tion à l’Agence d’aménage-
ment et d’urbanisme de la
wilaya d’Alger, par des
membres de la commission
ministérielle mixte chargée de
suivre le dossier de dénomina-
tion des rues, places et lieux
publics, Mme Hamrit a précisé
en effet que : «le parachève-
ment de l’opération d’octroi
d’adresses aux citoyens à tra-
vers le territoire permettra
d’élaborer un fichier national
des adresses». Lancée depuis
une année à travers le pays,
l’opération de numérotation des
habitations et des institutions et
de dénomination des places et
lieux publics facilitera l’opéra-
tion de recensement national de
la population prévue en 2018.
La commission interministé-
rielle en charge du suivi de ce
dossier est composée de repré-
sentants des ministères de la
Défense nationale, des Moudja-
hidine, des Travaux publics, de
l’Habitat, la Poste et Télécom-
munications, l’ASAL, des
représentants du Haut commis-
sariat à l’amazighité et le

Conseil supérieur de la langue
arabe. Une représentation qui
semble en tout cas obéir aux
impératifs de donner le plus tôt
des noms à des cités incognito à
l’heure de l’invasion technolo-
gique qui fait que l’Algérie a
été distancée dans ce domaine
par ses voisins en terme de géo-
localisation. Une technique qui
en plus devrait obéir à des
normes internationales qui per-
mettraient de donner une
approche universelle aux lieux
et places.
L’opération devrait aussi per-
mettre de rendre plus aisé le tra-
vail des services de sécurité et
celui de la protection civile qui
souvent ont été confrontés au
manque de repères au cours de
leurs interventions.
Reste que cette opération lan-
cée il y a plus d’une année qui
se trouve précipitamment relan-
cé et qui a déjà permis de
mettre des plaques nominatives
portant les noms de valeureux
martyrs ou dates historiques à
des lieux flambants neuf, ne
laisserait certainement pas
indifférents des opportunistes
de tout bord tentés de «coller» à
leur guise des noms de pseudo-
témoins d’une des époques
qu’aura vécu le pays. Et, c’est
justement le rôle de la commis-
sion mixte.

Amine B.
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INTEMPÉRIES
À BEJAÏA
Des milliers de foyers
privés d’eau à El-Kseur
PLUSIEURS routes, chemins
communaux et de wilaya ont été
coupés au trafic routier suite aux
dernières intempéries qui ont affecté
la wilaya de Bejaïa, notamment les
régions montagneuses comme
Chellata, Akfadou, Adekar, Chemini,
Kendira, etc. Ces régions ont été
isolées momentanément à cause de la
neige. La route nationale 26A reliant
Akbou à Tizi-Ouzou a été coupée au
PK 04 à Chellata, et le chemin
communal reliant la localité de
Chemini à la station de télédiffusion
(TDA) située à Akfadou était enneigé.
Des éboulements, des glissements de
terrain et des infiltrations ont été
enregistrés dans plusieurs localités de
la wilaya, ce qui a impliqué l’entrée
en action des équipes de la direction
des travaux publics, de la Protection
civile ainsi que ceux de la voirie
relevant des APC. Dans la commune
de Bejaïa, les familles relogées
provisoirement, à l’école Tamdjout
dans l’ancienne ville, se sont
déplacées au siège de Radio
Soummam pour lancer un cri de
détresse suite aux infiltrations des
eaux pluviales enregistrées dans la
nuit. Elles ont interpellé les autorités
afin qu’ils respectent leurs
engagements portant sur leur
relogement dans des appartements
décents et, surtout, mettent fin à leur
calvaire qui dure depuis de
nombreuses années. A El-Kseur, les
perturbations climatiques ont
provoqué la remontée des eaux de
l’Oued Soummam, lesquelles ont
inondé un forage privé. Par
conséquent, des milliers de foyers et
des milliers d’étudiants résidant dans
les cités universitaires de Berchiche
se sont retrouvés sinistrés.
L’Algérienne des eaux (ADE) a
rassuré hier les étudiants quant à la
prise en charge de la panne et le
rétablissement, dès que possible, de
l’alimentation en eau potable. En
attendant, ils seront approvisionnés
par des citernes. Le temps reste
capricieux et un bulletin météo
spécial a été donné valable jusqu’à
aujourd’hui. Celui-ci annonce de la
neige, de pluie et de la grêle. 

N. B.

LA PREMIÈRE édition des
«Portes ouvertes» sur les métiers
de l’hôtellerie se tiendra à Oran,
du 26 au 28 mars, dans l’objectif
de promouvoir ce secteur, a-t-on
appris hier auprès des organisa-
teurs de l’évènement. Organisé en
collaboration avec les directions
de la formation professionnelle,
de l’emploi et du tourisme, cet
évènement regroupera un nombre
important» d’institutions et éta-

blissements liés aux métiers de
l’hôtellerie. 
Durant trois jours, ces participants
«exposeront, feront connaître
leurs activités, montreront leurs
disponibilités en matière de res-
sources humaines, et procéderont
éventuellement à des entretiens
d’embauche afin de combler leur
besoin en matière de personnes
ressources», a-t-on précisé.
Quatre workshops sur la prépara-

tion des CV et des entretiens pour
se présenter à un métier dans le
domaine de l’hôtellerie ou du tou-
risme seront organisés en marge
de cette manifestation. 
En plus de l’exposition des pro-
duits et besoins en matière de res-
sources humaines, ces «Portes
ouvertes» se veulent un espace
d’échanges et de partage d’expé-
riences entre exposants et visi-
teurs, et entre les différents

acteurs du secteur. L’organisation
de cet évènement intervient dans
un contexte où le tourisme pend
de plus en plus de place dans la
politique nationale de développe-
ment socioculturel. Dans ce cadre,
la wilaya d’Oran, à elle seule, a
lancé 150 projets de réalisation
d’établissement hôteliers, permet-
tant la création d’un grand nombre
d’emplois.

N. R. 

PORTES OUVERTES SUR LES MÉTIERS DE L’HÔTELLERIE 

la manifestation se déroulera à Oran
du 26 au 28 mars

ALORS QUE PRÈS DE 100 000 ONT ÉTÉ DÉNOMMÉS
ENTRE 2014 ET 2016

des dizaines de milliers de rues
et places attendent d’être baptisées 
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Le Jeune Indépendant du 13/03/2016/ANEP N° 409 371 

Le Jeune Indépendant du 13/03/2016/ANEP N° 409 318 

Le Jeune Indépendant du 13/03/2016/ANEP N° 409 297

Le Jeune Indépendant du 13/03/2016/ANEP N° 409 320 
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C ette manifestation sportive, qui
rentre dans le cadre de la commé-
moration de la journée interna-

tionale de la Protection civile, devait avoir
lieu le premier mars puisque c’est cette
journée qui est consacrée comme journée
internationale de la Protection civile. Tou-
tefois, pour et par des obligations de
calendrier, les organisateurs ont décidé de
l’organiser avant-hier. C’est ce qu’a décla-
ré au Jeune Indépendant le directeur inté-
rimaire de la Protection civile de la wilaya
de Tizi-Ouzou, le Commandant Amar
Khaldoun.  
Le point de départ choisi de ce semi-mara-
thon de 17 km est le lieudit « Thala Toul-
mouth » appelé aussi communément la
Zone industrielle (Oued-Aïssi) et le point
d’arrivée est la place de l’ex-Mairie centre
ville de Tizi-Ouzou. Notons d’emblée
qu’en dépit de la pluie incessante, et par-
fois torrentielle, la compétition sportive
s’est déroulée dans d’excellente condition.
Et les prouesses sportives ont été enregis-
trées aussi bien du côté des messieurs que
de celui des Dames. 
S’agissant des meilleurs compétiteurs,
c’est-à-dire les champions, presque les
premières places du podium sont revenues
aux athlètes tizi-ouziens. Le classement
est ainsi fait : au classement général «
Dames », la première place est revenue à
la jeune Tinehinane Bekhtiar, originaire de
Thala-Bouzrou dans la commune de
Makouda. Pour le corps de la protection
civile, la première place a été décrochée
par Massiva Adjaz de l’unité principale de
la protection civile de Tizi-Ouzou. Du côté
« messieurs », au classement général et en
individuel,  la première place est revenue
à Moussa Ziane. 
A la course entre les éléments de la protec-
tion civile, c’est aussi Moussa Ziane de
l’unité principale de la protection civile de
Tizi-Ouzou, dans la catégorie 18 – 40 ans,
qui a réussi à arracher la première place. A

la deuxième marche du podium est monté
Mohamed Meghrici de l’unité de Draâ
Ben Khedda. La troisième place a été
décrochée par Idir Bahmel de l’unité
d’Azeffoun. Pour la catégorie 41 ans et
plus, la première marche du podium est
revenue à Rabah Rebah de l’unité de Draâ
Ben Khedda.  La deuxième place est
décrochée par Amar Medjbeur de l’unité
de Tigzirt et la troisième place est revenue
à Ahcène Khiali de l’unité principale de
Tizi-Ouzou.  En ce qui enfin des partici-
pants hors corps de la protection civile,
dans la catégorie 18 – 40 ans, la première
place a été décrochée par Ali Ziar du club
algérois CREPSEM. La deuxième place a
été arrachée par Merouane Ratoul, athlète
en individuel de Tissemsilt. La troisième
place est revenue à Hamid Djoudar du
club ADCP de Tizi-Ouzou. Dans la caté-
gorie 41 – 50 ans, c’est Mohamed

Driouche de l’UPCTO qui est montée sur
la première marche du podium.  La
deuxième marche fut montée par Kamel
Khellalfa du SAETE de Boumerdès et la
troisième est revenue à Mohamed Amari
de l’UPCTO (Tizi-Ouzou). Dans la cété-
gorie 51 – 60 ans, la première place a été
arrachée par El Hadi Larbi de l’ADCP
(Tizi-Ouzou), la deuxième place par Saa-
lah Idir du club ONY (Tizi-Ouzou) et la
troisième place a été décrochée par Amar
Chibah de l’ADCP (Tizi-Ouzou). Dans la
catégorie 61 ans et plus, la première place
est revenue à Mohamed medjber de l’ACT
(Tizi-Ouzou), la deuxième place à Rachid
Serir qui a couru en individuel (Tizi-
Ouzou et la troisième place à Ali Hadj
Saïd de l’US Boghni (Tizi-Ouzou). La
cérémonie de remise de prix aux vain-
queurs a eu lieu dans la grande salle du
Musée de la ville de Tizi-Ouzou. 

Par ailleurs, la cérémonie à laquelle ont
pris part les autorités civiles et militaires
ainsi que les personnalités évoluant dans
le monde sportif a été traduite par une col-
lation. 
Notons enfin que le concours apporté par
Karim Saddouk, cadre dirigeant au niveau
de la direction de la jeunesse et des sports
de la wilaya de Tizi-Ouzou , a été très
apprécié par les l’ensemble des partici-
pants à cette manifestation sportive, aussi
bien du côté des athlètes que du côté des
organisateurs. D’ailleurs, même la presse
a été largement satisfaite par le profession-
nalisme  Karim Saddouk. Sa disponibilité
en matière de communication a été sans
faille du début jusqu’à la fin de la manifes-
tation.

De notre bureau, Saïd Tissegouine

LE PROJET d’aménagement de l’aqua-
rium de Béni Saf en annexe halieutique
relevant du Centre national de recherche
et de développement de la pêche et de
l’aquaculture (CNRDPA) d’Alger, enre-
gistre un taux d’avancement de 50 pour
cent, selon le directeur par intérim de la
pêche et des ressources halieutiques de la
wilaya d’Ain Temouchent. Ce projet cen-
tralisé portant sur l’étude, aménagement et
équipement de l’annexe halieutique (ex-
aquarium) de Beni Saf, qui sera érigé en
annexe halieutique du CNRDPA, sera

réceptionné provisoirement en juillet pro-
chain, a indiqué Boukabrine Sahnoune. 
Les travaux, dotés d’une enveloppe de 110
millions DA dont 10 millions DA pour
l’étude, portent sur le confortement des
fondations et de la structure porteuse, la
réfection des murs et des dalles, le rempla-
cement des équipements hydrauliques et
électriques et tous les circuits, l’introduc-
tion de réseau neuf, le réaménagement et
modernisation des espaces d’exposition
(aquarium et laboratoire de recherche) et
des logements d’astreinte selon  les

besoins recensés, a-t-il précisé. Cette
action a été retenue dans le budget d’équi-
pement sectoriel de l’exercice 2014, dont
la notification de cette opération a été
attribuée en janvier de la même année. 
L’ex-aquarium de Béni Saf, construit dans
les années cinquante, sera ainsi sauvegar-
dé en tant que partie prenante du patrimoi-
ne historique et culturel de la ville de Béni
Saf et de toute la région ouest, a signalé
M. Boukabrine ajoutant que cette action
contribuera à la promotion de la recherche
et la formation dans le domaine de la
pêche et de l’aquaculture.
Elle contribuera, également, à la création
d’un pôle d’attraction éducatif et touris-
tique qui permettra de présenter la faune
aquatique de la région, a-t-il fait savoir. 
La future annexe halieutique sera chargée,
également, de la définition et la vulgarisa-
tion des différents types et techniques de
pêche, a-t-on encore souligné. Le sous-sol
de cette structure contenant des locaux
techniques et bâches d’eau douce et eau de

mer. Le rez-de-chaussée, pour sa part, dis-
posant d’hall d’exposition (aquarium). Le
1er étage comprenant des laboratoires de
recherche et l’administration et la dernière
partie sera constituée de logements. 
La future annexe halieutique de Beni Saf
comporte, actuellement, 24 aquariums ou
bassins sélectifs de un mètre cube. Ils
devront être remplacés par des aquariums
plus grands dits cosmopolites où vivront
ensemble diverses variétés de poissons.
Il est possible de doubler le nombre des
bassins et d’exposer la plus grande variété
possible d’animaux aquatiques au niveau
de cette structure de recherche unique
dans la région Ouest, a-t-on soutenu. Il y a
lieu de signaler enfin que l’aquarium a été
choisi pour abriter un des huit centres de
recherche nationaux pour le développe-
ment de la pêche, notamment l’aquacultu-
re.  

R. N. 

SEMI-MARATHON DE LA PROTECTION CIVILE DANS LA VILLE DES GENETS  

les athlètes de tizi Ouzou raflent 
les médailles

Pas moins de 326 participants issus de 10 wilayas du pays, à savoir Tizi-Ouzou, Alger, Blida, Tipaza, Boumerdès, Bouira, Annaba,
Tissemselt, Djidjel et Aïn-Defla, ont participé, avant-hier, à Tizi Ouzou, au semi marathon, dans sa troisième édition, organisé par la

Protection civile de la wilaya de Tizi Ouzou.

ACCIDENTS DE LA ROUTE 
26 morts et 333 blessés en une semaine  

Vingt-six  personnes ont trouvé la mort et 333 autres blessées dans 199 accidents de
la circulation, enregistrés du 1er au 7 mars 20016, a indiqué jeudi un communiqué
des services de la Gendarmerie nationale. 
La wilaya d’Alger arrive en tête avec 14 accidents suivie des wilayas de Biskra (13)
et Ain Defla (12).  Le facteur humain reste la cause principale de ces accidents avec
un taux de 85,93%.  S. N.

AQUARIUM DE BÉNI SAF

le taux d’avancement du projet
d’aménagement a atteint 50% 
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     Par Thierry Meyssan 

Pendant que l’Occident faisait
pression sur l’Iran pour qu’il
abandonne son programme
nucléaire civil, les Saoud

achetaient la bombe atomique
à Israël ou au Pakistan.
Désormais, à la surprise

générale, le Proche-Orient est
devenu une zone nucléarisée,
dominée par Israël et l’Arabie

saoudite.

e n 1979, Israël terminait la mise au
point de sa bombe atomique, en
collaboration avec le régime

d’apartheid sud-africain. L’État hébreu n’a
jamais signé le Traité de non-prolifération
et a toujours évité de répondre aux ques-
tions relatives à son programme nucléaire.
Depuis 1980, l’Assemblée générale des
Nations unies a adopté chaque année par
consensus une résolution appelant à faire
du Proche-Orient une zone exempte de
toute arme nucléaire. Cette résolution
visait à encourager Israël à renoncer à sa
bombe et à prévenir que d’autres États ne
se lancent dans une course aux arme-
ments.
L’Iran du Shah disposait également d’un
programme nucléaire militaire, mais
celui-ci n’a été poursuivi que de manière
marginale après la révolution de 1979 du
fait de la guerre imposée par l’Irak (1980-
88). Cependant, ce n’est qu’à la fin de
celle-ci que l’ayatollah Rouhollah Kho-
meini s’opposa aux armes de destruction
massive et prohiba par conséquent la
fabrication, la détention et l’usage de l’ar-
me atomique.
Commencèrent alors les négociations pour
la restitution des 1,180 milliards de dollars
d’investissement iranien dans le complexe
Eurodif d’enrichissement d’uranium.
Cependant, rien ne fut jamais résolu.
Ainsi, lors de la dissolution d’Eurodif, en
2010, la République islamique détenait
toujours 10 % du capital. Il est probable
qu’elle porte aujourd’hui une part de la
Société d’enrichissement du Tricastin.
De 2003 à 2005, les négociations relatives
au contentieux nucléaire sont présidées,
côté iranien, par cheikh Hassan Rohani,

un religieux proche des présidents Raf-
sandjani et Khatami. Les Européens exi-
gent au passage que l’Iran démantèle ses
filières d’enseignement de physique
nucléaire de manière à être certains qu’il
ne puisse pas relancer son programme
militaire.
Cependant, lorsque Mahmoud Ahmadine-
jad —un partisan de la relance de la Révo-
lution khomeiniste— arrive au pouvoir, il
rejette l’accord négocié par cheikh Rohani
et le limoge. Il relance l’enseignement de
la physique nucléaire et lance un program-
me de recherche visant, notamment, à
trouver un procédé de production élec-
trique à partir de la fusion et non de la fis-
sion comme le font actuellement les États-
unis, la Russie, la France, la Chine et le
Japon.
Accusant le président Ahmadinejad de
« préparer l’Apocalypse pour hâter le
retour du Mahdi » (sic), Israël lance une
campagne de presse internationale pour
que l’on isole l’Iran. En réalité, Mahmoud
Ahmadinejad ne partage pas la vision
juive d’un monde mauvais qui doit être
détruit, puis reconstruit, mais d’une matu-
ration progressive de la conscience collec-
tive jusqu’à la parousie, le retour du
Mahdi et des prophètes. Simultanément, le
Mossad assassine un à un de nombreux
scientifiques nucléaires iraniens. De leur
côté, les Occidentaux et le Conseil de
sécurité des Nations unies prennent des
sanctions toujours plus dures jusqu’à iso-
ler totalement l’Iran au plan économique
et financier.
En 2013, le Guide de la Révolution, l’aya-
tollah Ali Khameinei, accepte de discuter
secrètement avec Washington, à Oman.
Persuadé qu’il lui faut desserrer l’étau qui
étouffe son pays, il envisage un accord
provisoire de dix ans. Suite à un accord
préliminaire, le candidat d’Ahmadinejad à
l’élection présidentielle n’est pas autorisé
à se présenter et cheikh Hassan Rohani est
élu. Il reprend les négociations qu’il avait
quittées en 2005 et accepte les conditions
occidentales, dont l’interdiction d’enrichir
de l’uranium à 20 %, ce qui met fin aux
recherches sur la fusion.
En novembre 2013, l’Arabie saoudite
organise un sommet secret réunissant à la
fois les membres du Conseil de coopéra-
tion du Golfe et des États musulmans
amis. En présence de délégués du secrétai-
re général de l’Onu, le président israélien

Shimon Peres intervient par vidéo-confé-
rence. Les participants concluent que le
danger n’est pas la bombe israélienne,
mais celle dont l’Iran pourrait un jour se
doter. Les Saoudiens assurent leurs inter-
locuteurs qu’ils prendront des initiatives.
La coopération militaire israélo-saoudien-
ne est nouvelle, mais les deux pays agis-
sent de concert depuis 2008, lorsque
Riyad finança l’expédition punitive
« Plomb durci » d’Israël à Gaza.
L’accord 5+1 ne sera rendu public qu’à la
mi-2015. Durant les négociations, l’Ara-
bie saoudite multiplie les déclarations
selon lesquelles, elle se lancera dans une
course aux armements si la communauté
internationale ne parvient pas à
contraindre l’Iran à démanteler son pro-
gramme nucléaire.
Le 6 février 2015, le président Obama
publie sa nouvelle « Doctrine de sécurité
nationale ». Il y écrit : « Une stabilité à
long terme [au Moyen-Orient et en
Afrique du Nord] requiert plus que l’usage
et la présence de Forces militaires états-
uniennes. Elle exige des partenaires qui
soient capables de se défendre par eux-
mêmes. C’est pourquoi nous investissons
dans la capacité d’Israël, de la Jordanie et
de nos partenaires du Golfe de décourager
une agression tout en maintenant notre
engagement indéfectible à la sécurité d’Is-
raël, y compris par son avance militaire
qualitative ».
Le 25 mars 2015, l’Arabie saoudite débute
l’opération « Tempête décisive » au
Yémen visant à rétablir le président yémé-
nite renversé par une révolution populaire.
Il s’agit en fait d’appliquer l’accord secret
israélo-saoudien d’exploitation du champ
pétrolier de Rub’al-Khali .
Le 30 mars 2015, un état-major militaire
commun est installé par les Israëliens au
Somaliland, un État non reconnu. Dès le
premier jour, l’Arabie saoudite, l’Égypte,
les Émirats arabes unis, la Jordanie, le
Maroc et le Soudan y participent, sous
commandement israélien.
Le lendemain, 1er avril 2015, la Ligue
arabe, lors de son sommet de Charm el-
Cheick adopte le principe d’une « Force
arabe commune ». Officiellement, il s’agit
d’appliquer le Traité de Défense arabe de
1950 pour lutter contre le terrorisme. De
facto, la Ligue a validé la nouvelle allian-
ce militaire arabe sous commandement
israélien.

Les déclarations de l’analyste saoudien
Dahham Al-’Anzi, le 15 février 2016 sur
Russia Today —immédiatement traduites
et diffusées par le service israélien du
Memri— ont eu un écho considérable
dans le monde arabe. Pourtant, aucun res-
ponsable politique international, pas
même saoudien, ne les a commentées. Et
Russia Today les a retirées de son site
internet.
Les déclarations de Dahham Al-’Anzi —
un intellectuel proche du prince Mohamed
ben Salman— laissent à penser qu’il ne
parlait pas d’une bombe atomique straté-
gique (bombe A ou H), mais tactique
(bombe N). En effet, on ne voit pas com-
ment l’Arabie saoudite pourrait « protéger
les Arabes » de « la dictature » en Syrie en
utilisant une bombe atomique stratégique.
Au demeurant, cela correspond à ce qui a
été déjà observé au Yémen. Cependant,
rien n’est sûr.
Il est évidemment peu probable que l’Ara-
bie saoudite ait fabriqué elle-même une
telle arme, sachant qu’elle n’a absolument
pas les compétences scientifiques en la
matière. Il est par contre possible qu’elle
l’ait achetée à un État non signataire du
TNP, Israël ou le Pakistan. Si l’on en croit
Duane Clarridge, c’est Islamabad qui
aurait vendu son savoir-faire, mais dans ce
cas, il ne peut s’agir d’une bombe à neu-
trons
Que ce soit une bombe tactique ou straté-
gique, l’Arabie saoudite ayant signé le
Traité de non-prolifération (TNP) n’avait
pas le droit de l’acquérir. Mais il suffirait
au roi Salman de déclarer avoir acheté
cette arme en nom propre pour ne pas être
concerné par le Traité. On sait en effet que
l’État d’Arabie saoudite est la propriété
privée du roi et que son budget n’est
qu’une partie de la cassette royale. On
assisterait alors à une privatisation des
armes nucléaires ; un scénario jusqu’ici
impensable. Cette évolution doit être prise
très au sérieux.
En définitive, tout laisse à penser que les
Saoudiens ont agi dans le cadre de la poli-
tique états-unienne, mais qu’ils l’ont
outrepassée en violant le TNP. Ce faisant,
ils ont posé les bases d’un Proche-Orient
nucléarisé dans lequel l’Iran ne pourra pas
jouer le rôle que cheikh Rohani ambition-
nait de retrouver, celui de « gendarme
régional » pour le compte de ses amis
anglo-saxons. Thierry Meyssan

le proche-Orient nucléarisé !



L'opposition nigérienne, dont le
candidat emprisonné Hama

Amadou doit affronter le
président sortant au second

tour de l'élection présidentielle
le 20 mars, a annoncé vendredi

soir un «boycott actif» du
scrutin.

C e développement est intervenu
alors que des informations,
démenties par la suite, circu-

laient sur un éventuel transfert de Hama
Amadou de sa prison de Filingué, dans
l'ouest du Niger, vers la capitale Niamey.
Détenu depuis quatre mois, Hama Ama-
dou, ancien Premier ministre et ancien
président de l'Assemblée, est accusé de
trafic d'enfants dans un dossier de «droit
commun» selon le pouvoir, mais empri-
sonné pour une raison «politique» selon le
candidat.
La Coalition pour l'alternance (Copa
2016), qui soutient la candidature de
Hama Amadou, a annoncé que l'opposi-
tion avait décidé de boycotter le second
tour, lors duquel le président sortant
Mahamadou Issoufou brigue un nouveau
mandat.
«Nous allons entrer dans un boycott
actif», a affirmé lors d'une conférence de
presse le porte-parole de la Copa 2016,
Ousseïni Salatou. «Cette élection sera une
élection où Mahamadou Issoufou sera en
face d'un candidat fantôme».
La Copa 2016 avait critiqué le premier
tour de l'élection en accusant le pouvoir de
«fraude». Elle avait déclaré mardi avoir
décidé de «suspendre sa participation au
processus électoral en cours» avant le
second tour du 20 mars.
Un des avocats de Hama Amadou avait
toutefois indiqué jeudi que l'opposant res-
tait candidat au second tour. «Hama est
bien partant pour l'élection», avait déclaré
cet avocat, Me Mossi Boubacar. «Nous
avons demandé à nos militants et à l'en-
semble des patriotes de ne pas battre cam-
pagne et de ne pas sortir le 20 mars», a
indiqué vendredi soir le porte-parole de la
Copa 2016.
«Hama (Amadou, ndlr) ne votera pas le 20
mars, la Copa ne votera pas», a insisté
Ousseïni Salatou, soulignant que cette
décision avait été prise «en rapport avec

M. Amadou».Au premier tour de la prési-
dentielle, le 21 février, Hama Amadou a
obtenu 17,79% des suffrages contre
48,41% au président Issoufou. Il est déte-
nu depuis le 14 novembre à la prison de
Filingué, à 180 km au nord de la capitale.
Un élu de son parti a annoncé vendredi
qu'il avait été transféré momentanément
hors de sa prison pour des soins. Ce dépu-
té du Moden, Salah Amadou, avait affirmé
dans un premier temps que Hama Amadou
avait été transféré par la route de Filingué
vers Niamey.
En fait, «Hama Amadou a été amené au
dispensaire de Filingué sous bonne escorte
sécuritaire pour des soins en présence de
son médecin traitant et ensuite ramené
dans sa cellule», a déclaré le même dépu-
té. Selon le porte-parole de la Copa 2016,
«après plusieurs péripéties», une l'évacua-
tion sanitaire de M. Amadou, initialement
prévue «par hélicoptère» puis «par la
route», a été «annulée par une autorité du
régime» (sic).
Hama Amadou, qui «souffre des yeux»,
«était malade depuis un moment et cela

s'est compliqué hier (jeudi, ndlr)», selon le
porte-parole.
Le 2 mars, la Copa a réclamé la libération
de l'opposant afin qu'il puisse mener sa
campagne et affronter en «toute régulari-
té» le président sortant. Ses avocats ont
déposé une demande de mise en liberté
provisoire qui sera examinée le 14 mars
par la justice.
Selon un analyste local, «l'opposition se
sait vaincue d’avance», et par son boycott
«stratégique», elle «mise sur un faible
taux de participation qui ternirait la crédi-
bilité de l'élection du futur président».
«Une abstention importante et un score
‘stalinien’ du président sortant seraient
une victoire pour l'opposition», et une
réélection dans ces conditions «peut éven-
tuellement bénéficier de peu de crédit aux
yeux de de la communauté internationa-
le», estime-t-il.
Une réélection le 20 mars risque «d'être
une victoire sans éclat», soutient le polito-
logue Souley Adji sur une télévision 
locale.

M. K. et agences
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LE PRINCIPAL CANDIDAT DE L’OPPOSITION TOUJOURS EN PRISON

Vers un «boycott actif» du
second tour de la

présidentiel au niger

LES ETATS-UNIS ont demandé à ce que le Conseil de
sécurité des Nations unies tienne des consultations
demain pour discuter des «dangereux tirs» de missiles
balistiques par l'Iran, a annoncé vendredi soir l'ambassa-
drice américaine Samantha Power.
Washington est «extrêmement préoccupé» par ces essais
balistiques «provocateurs et déstabilisateurs» (sic), a
ajouté Mme Power, qui a rappelé que les résolutions de
l'ONU interdisaient à Téhéran de tirer des missiles à capa-
cité d'emport nucléaire.
«Nous allons évoquer ces dangereux tirs directement, lors
de consultations lundi (demain, ndlr) au Conseil de sécu-
rité, que nous avons demandées», a ajouté l'ambassadrice.
L'Iran a indiqué avoir procédé mardi et mercredi à une
série de tests de missiles balistiques. Un responsable mili-
taire iranien a affirmé que ces missiles pouvaient «frapper
nos ennemis lointains», en particulier le régime sioniste

d'Israël, a-t-il dit.«Nous condamnons de telles menaces
contre un pays membre de l'ONU et l'un de nos plus
proches alliés», a déclaré Samantha Power.

Elle a souligné «la nécessité de travailler avec nos parte-
naires dans le monde pour freiner et affaiblir le program-
me balistique de l'Iran». Elle a ajouté que Washington
«envisageait aussi une réponse nationale appropriée».
«Nous continuerons, a-t-elle affirmé, d'insister sur une
pleine application de la résolution 2231 de l'ONU, qui
interdit formellement tout soutien extérieur au program-
me de missiles iraniens».
Aux termes de cette résolution et de l'accord nucléaire
conclu en juillet 2015 entre les grandes puissances et
Téhéran, l'Iran est toujours tenu de s'abstenir de lancer des
missiles balistiques pouvant être équipés d'ogives
nucléaires.
Mais l'Iran a toujours nié chercher à se doter de l'arme
nucléaire, affirmant que ses missiles ne sont pas conçus
pour emporter une bombe atomique.

R. I.

RÉACTION AUX ESSAIS DE MISSILES EFFECTUÉS PAR L’IRAN

Washington veut une discussion au Conseil de sécurité

PALESTINE OCCUPÉE
Un martyr après des raids
israéliens à Gaza

L’AVIATION ISRAÉLIENNE a mené
hier matin plusieurs raids contre des
bases du mouvement palestinien
Hamas dans le nord de la bande de
Gaza. Un enfant de 10 ans est tombé
en martyr près de l’un des objectifs de
ces frappes, selon le porte-parole du
ministère de la santé de ce territoire.
Sa sœur, âgé de 6 ans, a été griève-
ment blessée. L’armée d’occupation
israélienne a annoncé avoir mené
quatre bombardements en riposte à
des tirs de roquettes effectués dans la
soirée de vendredi soir vers son sol et
qui n’ont, semble-t-il, pas fait de vic-
times.

ETATS-UNIS
Nouveau commandant
suprême pour l’Otan

LE PRÉSIDENT américain, Barack
Obama, a désigné le général Curtis
Scaparrotti pour occuper la fonction
de commandant suprême de l'Organi-
sation du traité de l'Atlantique nord, a
annoncé hier le Pentagone. Curtis Sca-
parrotti, qui commande actuellement
les forces américaines stationnées en
Corée du Sud, remplacera le général
Philip Breedlove. Sa désignation doit
encore obtenir le feu vert du Sénat.

CUBA
Signature d’un accord de
dialogue politique avec l’UE

A QUELQUES jours de la visite histo-
rique à La Havane du président améri-
cain Barack Obama, Cuba a franchi
avant-hier un pas supplémentaire vers
la normalisation de ses relations avec
les autres pays en signant un accord de
dialogue politique avec l'Union euro-
péenne. La validation de ce texte inter-
vient à l'issue de près de deux ans d'in-
tenses négociations entre les 28 et
Cuba, seul pays latino-américain sans
accord de coopération avec l'UE.
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«parallèlement, un grand
nombre de victimes d’er-
reurs médicales ne recou-

rent pas à la justice, à cause de la longueur
des procédures judicaires», a déclaré
Aboubakr Seddik Mohieddine, en marge
des travaux de la deuxième et dernière
journée du colloque national sur «l’huma-
nisation des hôpitaux en  Algérie...
contraintes et solutions», abrité par l’uni-
versité Ali Lounici d’El Affroune. 
Il a fait cas, à ce propos, du recensement,
depuis plusieurs années, de près de 20.000
plaintes en justice, à propos d’erreurs
médicales, dont le jugement n’a pas enco-
re été prononcé à ce jour. Sachant que l’or-
ganisation a reçu depuis 2011, plus de
1.400 plaintes relatives à des erreurs
médicales, a-t-il ajouté. 
Intervenant à ce propos, l’avocat Abdelka-
der Amimer a affirmé que L’absence de
preuves dans ce cas, un dossier médical

attestant de l’existence D’une négligence
médicale, conjugué au rapport d’experti-
se, souvent, élaboré au profit du médecin
concerné, «solidarité corporative oblige»,
«ne laisse pas d’autres choix au juge que
de classer le dossier, ou au mieux pronon-
cer l’innocence du médecin». Me Amimer
a également avancé l’absence de méca-
nismes judiciaires déterminant l’erreur
médicale. «Nous sommes face à un vide
juridique flagrant, pour pouvoir protéger
les victimes d’erreurs médicales en Algé-
rie, car il n’existe aucune mention d’erreur
médicale, ni dans le code de procédures
pénales ni dans celui des procédures
civiles», a-t-il affirmé par ailleurs. 
La sanction dans un cas d’homicide par
négligence médicale varie, pour un méde-
cin, entre 6 mois à 3 ans, alors que dans le
cas de blessures, il encourt une peine entre
3 mois à 2 ans, a-t-il fait savoir. Il a, à ce
titre, plaidé pour l’ouverture de sections

au niveau des tribunaux pour juger ce type
d’affaires, tout en appelant le législateur à
organiser la responsabilité médicale de
manière à protéger tant l’intérêt du mala-
de, que celui du médecin.  
Pour sa part, la parlementaire Samira
Dhouafia a abordé les séquelles sociales
des erreurs médicales, citant, entre autres,
les pertes d’emplois ou encore la désinté-
gration de la cellule familiale, qui pous-
sent la victime de l’erreur médicale à
l’isolement et la solitude, notamment dans
les cas de handicaps permanents ou d’une
perte d’un membre du corps. 
Les femmes et les enfants sont les catégo-
ries les plus exposées au risque d’erreurs
médicales, a ajouté cette parlementaire,
soulignant l’enregistrement du plus grand
nombre d’erreurs médicales au niveau des
salles d’accouchement, ainsi que des ser-
vices d’ophtalmologie, de chirurgie et
d’hémodialyse.

LE MINISTÈRE de la Santé, de la Popula-
tion et de la Réforme hospitalière a affirmé à
Alger, que les stocks en bandelettes utilisées
pour l’autosurveillance glycémique étaient
«suffisants» pour  approvisionner les établis-
sements hospitaliers et les pharmacies d’of-
ficine. 
Intervenant lors d’une conférence de presse
co-animée avec le directeur général de la
Pharmacie centrale des hôpitaux (PCH) au
siège du ministère, le directeur de la pharma-
cie et des équipements médicaux au ministè-
re de la Santé, Dr. Hamou Hafidh a souligné
n’avoir relevé aucune rupture des stocks en
bandelettes utilisées pour l’autosurveillance

glycémique, au niveau des établissements
hospitaliers. Il a rassuré à ce propos que
1.000.300 boites de 50 unités étaient dispo-
nibles en stock, faisant remarquer que le
ministère de la Santé avait autorisé certains
privés à produire les bandelettes de glycémie
localement pour réduire l’importation.  Le
responsable a ajouté que la tutelle comptait
alimenter le marché de manière régulière,
conformément aux programmes annuels
d’importation de médicaments, ajoutant que
le ministère avait déjà reçu les programmes
d’importation du deuxième semestre 2016,
ce qui garantirait la disponibilité des médi-
caments du le marché national. Pour sa part,

le Directeur général de la PCH, Mhamed
Ayad, a indiqué que des contacts permanents
étaient établis avec les établissements sani-
taires qui utilisent les bandelettes de glycé-
mie pour connaître leurs besoins en ce pro-
duit. Le président du syndicat national des
pharmacies d’officine, Messaoud Belambri,
a affirmé la disponibilité de ce produit dans
toutes les pharmacies du pays, ajoutant
qu’aucune pénurie n’avait été enregistrée
aussi bien au niveau des pharmacies que des
distributeurs. M. Belambri a précisé que les
diabétiques pouvaient se procurer les nou-
veaux glucomètres «gratuitement» au niveau
des pharmacies privées.

POUVOIR manger de la viande crue a entraîné chez nos
ancêtres certains changements morphologiques importants
au niveau du visage, clé de l’amélioration de la parole,
selon une étude publiée dans la revue Nature. 
Selon l’étude, à l’époque de l’Homo erectus, il y a deux
millions d’année, l’introduction de la viande a été cruciale
pour l’augmentation du volume du cerveau de nos ancêtres.
Mais, paradoxalement, à partir du moment où il devient car-
nivore, ses dents se font plus petites et les muscles de la
mastication plus chétifs. 
«Si un Homo erectus était allé chez le dentiste, ce dernier
aurait vraiment mis du temps à trouver la différence avec
l’homme moderne», explique Katherine Zink, de l’Univer-
sité de Harvard et coauteur de l’étude. Selon l’étude publiée
mercredi, ce changement au niveau de la mâchoire pourrait
facilement s’expliquer si la viande était consommée cuite
mais nos 
ancêtres ne se sont mis aux fourneaux que bien plus tard, il
y a 500.000 ans. «Les humains sont incapables de mâcher
de la viande crue sans aucun traitement préalable. Si vous
donnez à quelqu’un un morceau de viande crue, il mâche et
mâche et mâche», explique Katherine Zink.  Katherine Zink

et son collègue Daniel Lieberman ont mesuré l’effort mus-
culaire nécessaire à la mastication pour ce nouveau régime
alimentaire à base de viande crue. Résultats: mâcher de la
viande crue demande bien moins d’effort qu’un gros volu-
me de fibres végétales mais à une condition: qu’elle soit
découpée et écrasée à l’aide d’outils. 
L’étude a évoqué les dents du chim-
panzé, disant que ce singe est inca-
pable de travailler la nourriture. Il
évite de manger de la viande (2/3%
de son alimentation) et pour cause:
un chimpanzé a été observé passant
11 heures à manger un seul calabus
(une espèce de singe). «Onze heures
! c’est long pour manger quelque
chose de la taille d’un chat», dit
Katherine Zink. Pour un repas com-
posé d’un tiers de viande de chèvre
(tranchée avant dégustation) et d’ali-
ments végétariens préalablement
martelée avec des outils de pierre,
les chercheurs ont mis en évidence

que l’Homo erectus réduisait son temps de mastication de
17 % et la puissance de 26%. Avec une mâchoire qui tra-
vaille moins, le visage s’affine, les dents se font plus petites
ce qui, selon l’étude, peut avoir favorisé l’émergence
d’autres facultés comme l’amélioration de la parole.

SELON LE SG DE L’ORGANISATION ALGÉRIENNE DES
VICTIMES D’ERREURS MÉDICALES 

40 % des victimes d’erreurs
médicales ont recours à la justice 

Un taux de 40 % des victimes d’erreurs médicales ont recours à la justice pour exiger un
dédommagement où une prise en charge médicale, a révélé à Blida, le secrétaire général de

l’Organisation algérienne des victimes d’erreurs médicales. 

TELEX 
L’OMS privilégie le
diagnostic et la
prévention dans la lutte
contre le Zika 
A L’INITIATIVE de l’Organisation
mondiale de la santé (OMS), des
experts internationaux se sont
accordés, après trois jours de
consultations sur le virus Zika, pour
privilégier à court terme le diagnostic
et la prévention dans la lutte contre le
virus plutôt que le développement de
solutions thérapeutiques. 
L’OMS a indiqué que les experts
réunis par l’agence ont établi trois
options prioritaires pour faire avancer
la recherche et le développement
(R&D) dans la lutte contre la
propagation du virus Zika à court
terme. La première option est le
développement de tests de diagnostic
multiples pour les «flavivirus», à
savoir des virus liés au Zika, tels que la
dengue et 
le chikungunya, en plus des tests plus
traditionnels, a indiqué l’OMS. La
deuxième option a trait au
développement de vaccins préventifs
«tués» ou «inactivés» pour les femmes
en âge de procréer, a poursuivi
l’agence de l’ONU. La troisième
option réside dans le développement
d’outils innovants de contrôle des
vecteurs, capables de réduire la
population des moustiques
responsables de la transmission du
virus. 
«Le virus Zika induit une infection
bénigne et surtout sans danger pour la
majorité des patients», a souligné la
directrice générale adjointe en charge
de la R&D à l’OMS, Dr. Marie-Paule
Kieny. «Pour cette raison, le traitement
du virus semble moins prioritaire à ce
stade. Le besoin le plus urgent est le
développement d’outils de diagnostic
et de prévention pour faire face au
déficit actuel de R&D et protéger les
femmes enceintes et leurs bébés», a-t-
elle ajouté. Au 2 mars 2016, 67
entreprises et instituts de recherche
travaillaient déjà sur un certain nombre
de produits - 31 sur des tests de
diagnostic, 18 sur des vaccins, 8 sur
des traitements et 10 sur des solutions
de contrôle vectoriel - actuellement à
des stades divers de développement
précoce, a précisé l’OMS, soulignant
qu’aucun vaccin ou traitement à ce
jour n’a été testé sur l’homme.

Stocks suffisants en bandelettes utilisées 
pour l’autosurveillance glycémique  

SELON UNE ÉTUDE

manger de la viande crue a entraîné des changements morphologiques au niveau
du visage de l’homme 



Les pièces Hdar de
l’Association culturelle El

Moudja de Mostaganem et
L’Instit  de la Coopérative

artistique Masrah.net de Béjaïa
ont enchanté, ce vendredi 11
mars, les spectateurs oranais

au Théâtre régional d’Oran, lors
de la deuxième édition des

Rencontres Abdelkader-Alloula
dont la clôture aura lieu ce

samedi.

l a pièce Hdar est spécialement
écrite pour cette deuxième édition
des Rencontres Abdelkader-

Alloula, elle sera montée en moins d’un
mois, selon les organisateurs de cette
manifestation culturelle dédiée au 4e Art
et à la mémoire du défunt dramaturge
Abdelkader Alloula. Ceci constitue une
performance de la part des jeunes comé-
diens de cette troupe dont la moyenne
d’âge ne dépasse pas les 20 ou 22 ans.
Pour son metteur en scène Hanane Boud-
jemâa et sa co-metteur en scène Khaoula
Boudjemâa, c’est la première expérience.
Ces jeunes artistes viennent d’une ville où
le théâtre est roi, il a enfanté un grand fes-
tival de théâtre amateur devenu tradition-
nel. La pièce, écrite par Djillali Boudje-
mâa, Mustapha Kessasi et Mohand Kace-
mi, d’après un texte d’Abdelkader Allou-
la, entre dans la catégorie des drama
dance, combinant jeu théâtral et chorégra-
phie. Elle est axée sur les déboires d’un
jeune écrivain fauché et éternel contesta-
taire portant un certain regard, très cri-
tique au demeurant, sur la politique et les
politiciens, ainsi que sur la société, d’une
manière générale.
La pièce est perfectible, car les promesses
de la mise en scène et les capacités intrin-
sèques des comédiens font que ce spec-
tacle peut aller plus loin, car déjà favora-
blement accueillie par un public très

enthousiaste.
L’Instit (l’instituteur) est un monologue
décapant de Ahcene Azezni. Ce dernier
associe le public à sa performance, à la
manière d’Abdelkader Alloula et du prin-
cipe du goual, il met le doigt sur le calvai-
re quotidien d’un instituteur algérien
confronté à un travail harassant et ingrat,
soumis également aux rumeurs et aux
attaques d’une certaine presse. Plein de
dérision, la pièce est une caricature du
comportement d’un enseignant dans sa
classe en face de ses élèves et de la société
entière. Au-delà de l’hilarité provoquée
par le jeu du comédien Ahcene Azezni, la
pièce est en quelque sorte un appel au
secours d’un enseignant confronté à la
malvie et aux multiples marasmes de la
société actuelle. La seconde journée (ven-
dredi) de ces Rencontres sera entamée,
dans la matinée, au cimetière d’Aïn El-
Beida où les membres de la Fondation
Alloula et les amis et admirateurs du
défunt se sont recueillis sur la tombe du

dramaturge, à l’occasion du 22e anniver-
saire de son assassinat (10 mars 1994).
Le Théâtre régional Abdelkader-Alloula
d'Oran accueille cette deuxième édition,
organisée par la Fondation éponyme du
dramaturge assassiné par le terrorisme.
Dans la soirée de ce jeudi dernier, peu
après le coup d'envoi officiel de cette
manifestation, le public a assisté au spec-
tacle Ultime halka de la troupe El Halqa
du Café littéraire de Sidi Bel-Abbes. Le
public (re)découvrira, lors de la clôture,
Ramy Maâlouf, un talentueux flutiste liba-
nais résidant entre Beyrouth et Oran et. Il
proposera une composition à partir du
texte de feu Alloula de sa célèbre pièce Al
Ajouad. Le début de soirée de ce samedi
sera assuré par Taferka, un groupe musical
oranais inconnu du grand public. Aussi,
une exposition de caricature de Max, alias
Belghomari Noureddine, et une autre de
photos en noir et blanc de Karim Sidi
Attalah sur le thème El Gasba wel guellal
animeront le hall du théâtre.  
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2ÈMES RENCONTRES ABDELKADER-ALLOULA À ORAN

Halqa et gasba

LA FINALE de la septième édition du pro-
gramme musical Alhane wa Chabab, orga-
nisée dans la soirée de ce vendredi 11
mars à Alger, a consacré la chanteuse
Cylia Ould Mohand d’Oran  nouvelle star
de la chanson algérienne, devant Moha-
med Djefel de Constantine et
Nawfel Fayid de Béjaïa, res-
pectivement classés à la
deuxième et troisième place. 
Devant le public très nom-
breux qui a afflué au Com-
plexe sportif Mohamed-Bou-
diaf, la jeune lauréate, âgée de
16 ans s’est déclarée « très
contente de vivre ce beau rêve
en présence d'éminentes
icônes de la chanson tant dans
le jury que sur la scène avec
Kader Japoni et Hatem
Amour ». Dans une ambiance
euphorique marquée par une
organisation de qualité, la quatrième place
sanctionnée par le prix du jury est revenue
à Aissa Chérif. La star de la chanson raï
Kader Japoni et le chanteur marocain
Hatem Amour, lauréat en 2001 à la 5e édi-
tion de Studio 2M, invités du dernier
prime d'Alhane wa Chabab se sont inves-
tis dans des duos avec les finalistes inter-
prétant quelques titres de leurs répertoires
respectifs. Nombre de chansons du terroir
et d’autres contemporains sont entonnés
par les finalistes dans différents genres

comme A Thamurthiw thamurth idurar
d’Akli Yahiaten, Yahiaw ouled bladi d’El
Hadj Rabah Driassa, Awid afussim et A ya
assas n’ez’zahriw de Takfarinas, Abdelka-
der ya Boualem tirée de l’album 1,2,3
soleil du trio Khaled-Mami-Rachid Taha,

ou encore Hazzi ayounek du regretté Kat-
chou interprétée avec brio par Mohamed
Djefel et Mami mami de Kader Japoni.
Le chanteur marocain Hatem Amour a
emballé l'assistance avec des titres comme
M’chiti fiha, Ana lawwal, El ichq el mam-
nou du regretté Cheb Akil interprétés en
duo avec Cylia, Nawfel et Kader Japoni.
Le jury, composé de professionnels hété-
roclites, présidé par le doyen de la variété
algérienne El Hadj Rabah Driassa a mis en
valeur « le talent et la compétence des

jeunes artistes-finalistes » avant de souli-
gner le « caractère rapproché de leurs
niveaux respectifs » et saluer « la partici-
pation massive du public » qui a  voté via
la messagerie téléphonique. Les atmo-
sphères festives créées par une orchestra-

tion de haute facture
conduite par le maes-
tro Farid Aouameur
et le jeu de lumière
aux ambiances
variées, ont permis
au public d'apprécier,
près de trois heures
durant, le talent des
jeunes finalistes, leur
donnant du répon-
dant à chacune de
leurs interprétations.
Dans l'enjouement et
l'exaltation, les
artistes ont pris du

plaisir à se succéder, en présence du
ministre de la Communication Hamid
Grine et du ministre de la Jeunesse et des
sports El Hadi Ould Ali qui, accompagnés
par le président du jury El Hadj Rabah
Driassa, ont remis le Micro d’Or à la lau-
réate Cylia Ould Mohand. Vingt jeunes
artistes promis à de belles carrières, rete-
nus dans l’école Alhane wa Chabab ont
animé, dix semaines durant, cette septiè-
me édition organisée par l’Entreprise
nationale de la télévision. R. C

FINALE DE LA 7E ALHANE WA CHABAB

la lauréate Cylia d’Oran

SORTIR
FILM 
Mommy de Xavier Dolan, (drame, Canada,
138’, 2014) en présence d’Odile Tremblay,
journaliste critique de cinéma. Lundi 14
mars.18h30. Institut français d'Alger. Prix du
jury au festival de Cannes 2014. Une veuve
mono-parentale hérite de la garde de son fils,
un adolescent impulsif et violent... 

AVANT-PREMIERE
Film L’étoile d’Alger (fiction, 102’, 2016) de
Rachid Benhadj. Mercredi 16 mars. 19h. Ibn
Khaldoun, Alger. Moussa, musicien, rêve de
devenir le Michael Jackson d’Alger. La nou-
velle étoile c’est lui, mais il va se heurter à
l’absolu hirsute d’un islam confisqué par des
nouveaux fauves qui vont lui interdire de
chanter.

JAKO
Jako (Japan and Korean) expo, première édi-
tion. Ryadh El Feth, Alger. Du samedi 19 au
dimanche 20 mars. 10h-17h. Quiz, découver-
te de la K-Pop et J-Pop, cosplays, karaoké,
tournois gaming, jeux video, films, confé-
rences… Avec la communauté Cultu'Geek.
Consulter : 
drive.google.com/file/d/0B6uWdUIoR9ZZe-
WIwUWxPYzBCbVU/view?usp=sharing

ANDALOU
L’interprète Lila Borsali en concert de
musique andalouse. Elle célèbre l’ouverture
du printemps avec des textes du patrimoine.
Vendredi 25 mars. 16h. Ibn Khaldoun, Alger. 

COM
Com'In Salon de la communication, de l'évè-
nementiel, des arts graghiques et des ser-
vices. Rendez-vous des professionnels du
jeudi 31 mars au samedi 02 avril.11h. Hôtel
Le Méridien & Centre des Conventions,
Oran. 

LIGNES
Exposition Lignes & Transparence de l’artis-
te peintre Hacene Drici. Visible jusqu’au
jeudi 7 avril de 11h à 18h. Institut culturel
italien d’Alger. Dans un jeu de fini et d’infi-
ni, entouré d’espaces lumineux où les cou-
leurs à la fois sobres et violentes deviennent
complices de construction et déconstruction,
le visiteur se laisse plonger. 

PRIX
Concours national pour l’obtention du Prix
Ali Maâchi autour du roman, de la poésie, du
texte dramaturgique et des arts du cinéma.
Ouvert aux candidats de moins de 35 ans,
jusqu'au vendredi15 avril. Dépôt de    candi-
datures aux maisons de la culture de chaque
wilaya ou au ministère de la Culture. Prix
décerné à trois lauréats de chaque discipline,
le 8 juin : Journée nationale de l'artiste. 
Récompense : Certificat de mérite,   500.000
DA, 300.000 DA et 100.000 DA pour les
trois premiers respectivement.   
Le chanteur Ali Maachi est exécuté le 8 juin
1958 avec deux de ses compagnons, Djilali
Bensotra et Mohamed Djahlene.

ECRITURE
Paroles en scène est une résidence d’écriture
théâtrale et de création initiée par le départe-
ment artistique du Théâtre national algérien
Mahieddine-Bachtarzi, sous la direction du
dramaturge et metteur en scène Ziani-Chérif
Ayad. Elle est ouverte à tous les intéressés et
seuls cinq candidats seront sélectionnés, Elle
est prévue à Alger pour une durée de trois
semaines, à partir du 30 avril. Dossier de can-
didature : Envoyer avant le 15 avril à parole-
senscene.alger@gmail.com: 
Présenter un synopsis du projet (sujet et his-
toire de la future pièce) dans un feuillet, un
exemple d’une scène (maximum trois
feuillets), un CV.   
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C’es tReda Benbaâ-
ziz (60 kg) qui
montera en pre-

mier sur le ring, samedi en
affrontant au 2e tour prélimi-
naire l’Ougandais Sulaïman-
Segawa qui a battu vendredi
le Botswanais Kabelo-Ste-
phan Bagwasi. Il sera suivi le
même jour (samedi) par
Mohamed Grimes (+91 Kg)
qui sera opposé au Congolais
Ardi Da-SlyviaNdembo
avant un éventuel choc face
au Marocain Mohammed
Arjaoui, lundi en quarts de
finale. Dimanche, c’est au tour de Zoheïr-
Keddache (69 kg) de faire ses débuts dans
ce tournoi préolympique en ayant en face
de lui le Béninois Justin Hounkpevi. De
son côté, ZoheïrToudjine (49 kg), exempt
du premier tour, croisera les gants lundi
avec le vainqueur de la confrontation de
dimanche entre le Capverdien David-
Daniel de Pina et le Camerounais Fotsala-
Simplice. Lundi toujours, FahemHamachi
(56 kg) aura rendez-vous en quarts de
finale avec le Béninois Aliou-ClementLo-
ko, les deux boxeurs ayant été exemptés
du tour préliminaire.La journée du 15
mars (mardi) verra l’entrée en lice des
trois derniers représentants algériens chez

les messieurs, à savoir Mohamed Flissi
(52 kg), AbdelhafidBenchabla (81 kg) et
Chouaib Bouloudinats (91 kg), épargnés
tous de la «corvée» du tour
préliminaire.Dans la catégorie des 91 kg,
Bouloudinats rencontrera en 1/4 de finale
le vainqueur du combat Laguerre Evariste
(Centrafrique) - Arnold AkaniPhuzi
(Afrique du Sud).Pour sa part, Benchabla
se mesurera au Seychellois Jean-Jovette
Nicole Jude qui a sorti au tour préliminai-
re le Capverdien Borges Lopes, tandis que
Mohamed Flissi, médaillé de bronze aux
championnats du monde-2015, trouvera
sur sa route le gagnant du combat Simon
MulingeNzioki (Kenya) - MuyideenOya-

kojo (Nigeria).Chez les
dames, la Fédération algé-
rienne de boxe (FAB) a enga-
gé deux pugilistes, à savoir
ElhemMekhaled (57-60 kg)
et Souhila Bouchene (48-51
kg). Les deux ont été exemp-
tées du premier tour et feront
leur entrée en compétition
mardi. La première en quarts
de finale contre la Mozambi-
caine Jose-Angela Augusto et
la seconde face au vainqueur
du combat devant opposer la
Ghanéenne QuayeRamatu et
la Camerounaise Christine-

AkoaBengono, prévu dimanche. Le
Directeur technique national (DTN) de la
FAB, Mourad Meziane, avait annoncé
avant le départ pour Yaoundé que l’instan-
ce fédérale tablait sur «4 à 5» qualifica-
tions à Rio-2016 à l’issue de ce tournoi,
sachant que deux boxeurs algériens —
Abdelkader Chadi (64 kg) et Lyes Abbadi
(75 kg)— ont déjà composté leur billet
pour les JO-2016 grâce à leur classement
à l’Aiba pro boxing (APB) pour le premier
et la World series of boxing (WSB) pour le
second. Le tournoi préolympique de
Yaoundé enregistre la participation
«record» de 272 pugilistes représentant 39
pays.

LES ATHLÈTES Abdelkader Affane (RT
Ain El Turck), et Madjda Chébaraka (GS
Pétrolier) se sont distingués, vendredi, lors
de la première séance, des épreuves de la
Coupe d’Algérie de natation, qui se dérou-
le pendant deux jours à la piscine Hacene
Khitmane à Hydra (Alger).Le représentant
du club d’Ain El Turk (Oran) a été le
meilleur au 50m Brasse (29.96), s’offrant
701 points, alors que Chébaraka a fait de
même sur 400m nage libre (4:32.45), per-
mettant au GS Pétrolier un total provisoire
de 673 pts. Les épreuves se poursuivent
avec la 2e séance vendredi soir, et la 3e
programmée dans la matinée de samedi.
La Coupe d’Algérie de natation, saison
2015-2016, regroupe 179 athlètes dont 79
filles, représentants 21 clubs chez les filles
et 18 en garçons, issus du championnat
national interclubs, selon les classements
établis après la compétition. Six pro-

grammes de compétitions, touchant les
différentes spécialités (sprint, fond, bras-
se, Dos, Papillon et 4 nages, en plus de
trois relais), sont prévus durant les deux
jours de compétition de la Coupe d’Algé-
rie. 
Chaque club a le droit d’engager un athlè-
te par programme et par sexe et chaque
athlète pourra concourir dans un maxi-
mum de trois épreuves. A l’issue des
épreuves du dernier jour (samedi matin),
un classement général des clubs partici-
pants sera effectué, selon la cotation réali-
sée à partir de la tablette de la fédération
internationale de natation (FINA), pour
les six programmes des garçons et filles,
séparément, ainsi que les relais (qui comp-
tent double).»Les clubs classés premiers
seront ceux qui totaliseront le plus grand
nombre de points au classement par sexe.
Les équipes vainqueur (garçons et filles)

recevront une coupe. Les meilleurs ath-
lètes par programme et par sexe se verront
octroyer une somme de 8000DA, alors
que l’athlète ayant réalisé la meilleure
cotation par sexe recevra, quant à lui, un
trophée honorifique», a expliqué le direc-
teur de l’organisation sportive (DOS),
Hamid Guermah. 
De l’avis des athlètes participant, la com-
pétition se poursuit dans de bonne condi-
tions, alors que les techniciens présents
attendent une rude concurrence entre plu-
sieurs clubs qui se disputeront le seul tro-
phée mis en jeu. 
Le Groupement Sportif Pétrolier (GSP), le
RT Ain El Turck et Sahel nautique d’El
Biar (SNEB) partent certes favoris, mais
d’autres clubs peuvent jouer les troubles
fêtes, à l’image de l’USM Alger, l’OC
Béjaia, NC Béjaïa, le NC Jijel, la JS Skik-
da et le CN Sétif.

L’ANCIEN arbitre international de basket-
ball Mohamed Boufenik a estimé vendredi
à Alger que le nombre d’arbitres enregistrés
au niveau de la Fédération algérienne
(FABB) est en «net recul» ce qui va «péna-
liser» les différentes compétitions natio-
nales lors des prochaines années.»Il faut
mettre en place une nouvelle politique de
formation pour les jeunes arbitres algériens.
C’est un défi que nous devons relever vu le
nombre d’arbitres exerçant à l’heure actuel-

le», a déclaré Boufenik à l’APS, en marge
de l’Assemblée générale ordinaire (AGO)
de la Fédération algérienne de basket-ball
qui s’est tenue vendredi au siège du Comité
olympique et sportif algérien. Selon le
membre de la commission technique de
FIBA-Afrique, le manque d’intérêt pour
l’arbitrage en Algérie s’explique par la bais-
se des rémunérations financières et la pres-
sion qui entoure les matchs, précisant que
les arbitres perçoivent seulement 2000

dinars par match.»La Fédération algérienne
dépend des Ligues wilayas pour la forma-
tion des arbitres, je pense qu’il faut trouver
d’autres solutions pour pousser les anciens
joueurs à se reconvertir dans l’arbitrage», a-
t-il ajouté. Rappelons que l’arbitre algérien
Sofiane Si Youcef a été retenu par la Fédé-
ration internationale de basket-ball (FIBA)
pour officier au tournoi de qualification
olympique qui se déroulera du 5 au 10
juillet aux Philippines.

BOXE/TOURNOI QUALIFICATIF AUX JO-2016 : 

les algériens fixés sur leurs
adversaires

Les 10 boxeurs algériens engagés dans le tournoi qualificatif aux jeux Olympiques-2016 (JO-2016)
sont désormais fixés sur leurs adversaires, à l’issue du tirage au sort effectué vendredi à Yaoundé

(Cameroun) qui accueille la compétition jusqu’au 19 mars. 

OMNISPORTS /
CYCLISME GTAC-2016
TOUR DE BLIDA :
Barbari vainqueur, 
Wackerman en jaune

L’ALGÉRIEN Adil Barbari de l’équipe
émiratie Nasr-Dubaï a remporté la
deuxième étape du Tour international
cycliste de Blida, alors que l’Italien
Luca Wackerman est toujours maillot
jaune. L’Algérien a franchi la ligne
d’arrivée de l’étape courue entre Blida-
Djebabra-Blida (129 km) en 3h22:34,
devant l’Erythréen Aron Debretsion
(3h22:35) et son coéquipier de l’équipe,
l’Italien Luca Wackerman. Ce dernier a
conservé les maillots, jaune de leader et
rouge du meilleur sprinteur, alors que le
maillot à pois du meilleur grimpeur est
revenu à l’Erythréen Mehari Tesfatsion.
Le maillot blanc du meilleur espoir a été
porté par le Rwandais Areruya Joseph.
Adil Barbari a signé par la même
occasion la première victoire algérienne
au Grand Tour d’Algérie 2016. La
troisième et dernière étape du Tour
international cycliste de Blida mènera
ce samedi le peloton de Blida au mont
de Chrea sur une distance de 131 km.

ATHLÉTISME DOPAGE 
Maroc, Ukraine, Belarus,
Ethiopie et Kenya en
situation très critique  
LA FÉDÉRATION internationale
d’athlétisme (IAAF) a annoncé, hier
vendredi, le maintien de la suspension
de la Russie, laissant planer la menace
d’une absence des athlètes russes aux
Jeux olympiques de Rio. Hier, le
Norvégien Rune Andersen, chef de
l’unité spéciale de l’IAAF chargé
d’instruire le dossier, a présenté un
rapport en demi-teinte au président de
l’instance, Sebastian Coe, et au Conseil
de l’IAAF. Le Conseil de l’IAAF a donc
décidé de maintenir sine die la sanction
frappant l’un des plus puissants pays de
l’athlétisme mondial. Une nouvelle
estimation de la situation devrait avoir
lieu avant les Jeux de Rio. Par ailleurs,
cinq pays, dont le Kenya et l’Ethiopie,
sont en situation très critique concernant
leur programme antidopage jugé
insuffisant, a assuré vendredi l’IAAF à
Monaco. «Il y a cinq pays que le
Conseil de l’IAAF estime être en
situation très critique à différents
degrés», a déclaré le président de
l’IAAF Sebastian Coe. Il s’agit du
Maroc, de l’Ukraine, du Belarus, de
l’Ethiopie et du Kenya. «Il n’y a pas de
sanctions immédiates, il s’agit juste
d’un sérieux rappel à l’ordre», a-t-il
précisé.

BASKET-BALL SUPER-
DIVISION «A» 
Le NB Staoueli s’impose
face au NAHD
LE NB STAOUELI s’est imposé face au

NA Hussein Dey sur le score de 65 à 64,
en match avancé de la 23e journée du
championnat d’Algérie de basket-ball,
Super-Division «A», disputé vendredi à
Staoueli. Après un début de match
dominé par le NB Staoueli qui a
remporté les deux premiers quarts-
temps (18-11, 37-36), le NA Hussein
Dey a renversé la vapeur dans le 3e
quart-temps en prenant quatre points
d’avance  (56-52), avant de s’incliner
sur le score de 65 à 64. A la faveur de ce
succès, le NB Staoueli remonte
provisoirement à la cinquième place à
égalité avec l’IR Bordj Bou-Arréridj (37
points), alors que le NA Hussein Dey
occupe la troisième place conjointement
avec le CRB Dar Beida et l’US Sétif (39
points).

COUPE D’ALGÉRIE DE NATATION: 

Chébaraka et affane se distinguent

FÉDÉRATION ALGÉRIENNE DE BASKET-BALL: 
MOHAMED  BOUFENIK (EX ARBITRE INTERNATIONAL) 

«le manque d’arbitres menace 
les compétition nationales» 



C’est une Entente de Sétif loin
d’être parfaites ces derniers
jours qui se trouve depuis Jeudi
matin à Brazzaville pour en
découdre aujourd’hui avec son
adversaire pour ce tour de la
ligue des champions d’Afrique,
l’Etoile du Congo. 

les Sétifiens  qui sont certes mis
dans les meilleurs conditions pour
cette confrontation ne sont pas au

mieux de leur forme faut il l’avouer. Non-
obstant le fait que le moral des troupes est
déjà affecté par cette élimination à domi-
cile en coupe d’Algérie contre l’USMBA
suivie de cette défaite en match avancé à
Blida. Deux coups dures qui ont sérieuse-
ment ébranlé la maison de l’Entente allant
jusqu’ à pousser le boss Hacéne Hamar à
prendre des sanctions inattendues à la
veille du départ pour Brazzaville, à savoir
l’exclusion pure et simple de deux élé-
ments clés dans l’échiquier du coach Gei-
ger, à savoir le butteur Ziaya et le feu fol-
let Belamairi pour raisons in discipli-

naires.  A la veille de cette rencontre,  et le
moins que l’on puisse dire pour EL Kahla
et Beida  que ses feux sont vraiment  au
rouge et seul un bon résultat cet après midi
sur la pelouse impraticable de l’Etoile du
Congo pourrait ramener la sérénité voulu
dans les rangs du club et calmer un peu les
esprits des uns et des autres. Selon les
échos parvenus de Brazzaville le boss
Hamar n’a ménagé aucun effort pour
remotiver ses joueurs qui ont laissé appa-
raitre  des signes d’optimisme  quant à
l’issue de la rencontre de cet après midi où
le gardien Khedairia aura un rôle impor-
tant à jouer avec  ses défenseurs pour
espérer  réaliser un bon résultat et prendre
option en prévision du match retour dans
15 jours à Sétif et composter leur billet
pour le prochain tour. Pour ce faire, le
coach Geiger qui aura à sa disposition tout
le groupe hormis les deux joueurs sanc-
tionnés et laisses à sétif, y compris Baouz
qui est rétabli de sa blessure. Le Suisse qui
a don idée sur les expéditions en Afrique
devra concocter une stratégie de jeu à
mettre en place sur le terrain  pour contrer
le club hôte. Un défi normalement à portée
de mains  de l’Aigle noir des hauts pla-

teaux de l’Est dont les ultras ne jurent  qui
par la victoire. Le coach Geiger  qui
n’ignore pas   la difficulté de la mission du
jour surtout sur un terrain pareil  n’a pas
cessé d’exhorter ses poulains à faire preu-
ve de solidarité  et de sacrifices  en leur
demandant d’oublier la pression  qu’ils
vivent au quotidien à Sétifi et jouer
comme ils savent le faire. Les Noir et
Blanc, qui restent sur une défaite à l’exté-
rieur en championnat, comptent surtout
réagir et ouvrir une nouvelle page, ils
entendent réaliser de bonnes perfor-
mances, et ce, à partir de cet après midi
dans le seul challenge qui leur reste pour
sauver leur saison. Certes, en face il n’y
aura pas  le TP Mazembé mais il n’y aura
pas aussi des manchots. Ce sera un adver-
saire coriace qui aura à cœur de prendre
option pour venir à Sétif avec un mini-
mum d’assurance . La tâche est, certes,
des plus difficiles contre l’Etoile, l’un des
habitués de cette Ligue des champions
africaine, mais nullement impossible sur-
tout si on sait que cette même jeune équi-
pe a déjà démontré qu’elle était capable du
meilleur comme du pire.

S. S.
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LIGUE DES CHAMPIONS D’AFRIQUE: AUJOURD’HUI À BRAZZAVILLE  À 15H30 (HEURE
ALGÉRIENNE) ETOILE DU CONGO – ES SÉTIF.

l’entente doit assurer 
et se rassurer

L’OLYMPIQUE de Médéa a repris seul la
tête du classement de la Ligue 2 Mobilis
de football suite à sa victoire vendredi
contre la JSM Béjaïa (2-1) lors de la 23e
journée, également marquée par les pré-
cieux succès en déplacement des mal-clas-
sés, AS Khroub et CRB AïnFekroun, res-
pectivement (3-2) chez le CA Bordj Bou
Arréridj et (1-0) chez l’Amel Boussaâda.
Les buts de l’OM ont été inscrits par
Hamia (34’) et Banouh (52’), contre une
réalisation de Lahlouh, d’un superbe tir à
la 83e minute. C’est cependant le semi
échec de l’ancien co-leader, le CA Batna
(2-2) chez l’OM Arzew, qui a fait le bon-
heur de l’OM, car sans lui, il ne se serait
pas retrouvé seul aux commandes. Les
choses avaient pourtant bien commencé
par le CAB, ayant ouvert le score dès la 4e
minute par son buteur maison, Djabali,
avant de concéder deux buts de Aïssaoui,
sur penalty à la 21e minute, et Baouche
(45’+2). Il a fallu attendre la 87e minute
pour voir Rebbouh égaliser et offrir ainsi
un précieux nul en déplacement pour la
formation des Aurès. Le Paradou AC et le
MC Saïda ont profité de l’avantage du ter-

rain pour remporter de précieux succès,
qui les maintiennent dans la première par-
tie du tableau, respectivement avec 35 et
31 points. Après l’ouverture du score par
Benouadah à la 14e minute, l’US Chaouia
a réussi à égaliser dès la 28e minute, grâce
à Benyahia. Mais sa joie a été de courte
durée puisque les Pacistes ont réussi à
reprendre l’avantage au score sur penalty
dès 31’, par ce même Benouadah, qui s’est
donc offert un doublé. 
Le choc MC Saïda - ASO Chlef, entre
anciens pensionnaires de l’élite a été très
serré et l’équipe locale s’est contentée
d’un seul but, signé Zahzouh dans le
temps additionnel de la première mi-
temps pour engranger les trois points de la
victoire. Les meilleures opérations de
cette 23e journée, amputée du match MC
El Eulma - JSM Skikda pour cause d’in-
tempéries, ont été réussies dans le bas du
tableau, où les mal-classés AS Khroub et
CRB Aïn Fekroun sont allés gagner en
déplacement, respectivement (3-2) chez le
CA Bordj Bou Arréridj et (1-0) chez
l’Amel Boussaâda. Auteur d’un triplé aux
(23’, 76’ et 87’), Boulaïnie a été le «héro»

du Khroub lors de ce déplacement chez les
«Criquets» qui, orphelins de leur entraî-
neur démissionnaire Abderrahmane Mah-
daoui, n’ont réussi à marquer que deux
buts, par Hadiouche (13’) et Attafen
(33’).De son côté, l’actuel avant dernier
du classement, le CRB AïnFekroun, a
attendu l’heure de jeu pour planter une
seule banderille, par l’intermédiaire de
Keffi, mais qui a suffit à terrasser l’Amel
Boussaâda. Des résultats qui mettent la
pression sur la lanterne rouge, l’USMM
Hadjout, qui accueille l’USM Bel-Abbès
(3e) samedi, en clôture de cette 23e jour-
née en attendant, bien sûr, de fixer une
date pour le choc MCEE - JSMS, reporté
à cause des intempéries.

RÉSULTATS : 
OM Arzew-CA Batna  2-2
O Médéa- JSM Bejaia 2-1
MC Saida-ASO Chlef   1- 0
CA Bordj Bou Arréridj- ASK hroub 2-3
Paradou AC –USChaouia 2-1
ABoussaada – CRBAin Fekroun 0-1
MC El Eulma- JSM Skikda   reporté
USMM Hadjout USMB Abbés (hier) 

23e JOURNÉE DU CHAMPIONNAT NATIONAL DE LIGUE 2MOBILIS :

l’O médéa irrésistible, l’aS Khroub 
et  le CrB ain Fekroun font de la résistance

EMIRATS : BELFODIL
DOUBLE PASSEUR
MALHEUREUX
DURE journée pour le club de BaniYas
hier en «Arabian Gulf League» , les par-
tenaires d’IshakBelfodil se déplaçaient
chez le dauphin du championnat et le
moins que l’on puisse dire c’est que leur
ambitions ont été vite douchées. Après
avoir concédé deux buts, les joueurs de
BaniYas reviennent avec de meilleurs
intentions en seconde période et Belfodil
se rachète en délivrant deux passes déci-
sives coup sur coup qui permettent à son
club de revenir à 3-2 avant de finalement
concéder un quatrième but dans les arrêts
de jeu. Avec cette défaite BaniYas chute
d’une place pour se positionner au 8e
rang.

ESS : ZIAYA ET
BELAMEIRI RENVOYÉS
DU CLUB

LE PRÉSIDENT de l’ES Sétif (Ligue 1
algérienne de football) Hassan Hamar a
annoncé vendredi le renvoi de l’attaquant
Abdelmalek Ziaya ainsi que du milieu de
terrain El Hadi Belameiri pour motif dis-
ciplinaire.»Ziaya devait effectuer le
déplacement au Congo avec l’équipe,
mais il est resté chez lui, tout en étei-
gnant son portable. Quant à Belameiri, il
devait rester à Sétif pour poursuivre les
soins, mais il a décidé de partir en Fran-
ce. Je ne veux plus voir ces deux joueurs
à l’Entente», a indiqué le premier res-
ponsable du club des hauts-plateaux à la
radio nationale.Les deux joueurs en
question seront en fin de contrat avec
l’Entente à la fin de la saison en
cours.LesSétifiens se sont déplacés mer-
credi dernier à Brazzaville avec 17
joueurs, dont trois gardiens de but, en
prévision du match contre l’Etoile du
Congo prévu samedi dans le cadre du 2e
tour (aller) de la Ligue des champions
d’Afrique.Eliminée en 1/4 de finale de la
Coupe d’Algérie à domicile face à
l’USM Bel-Abbés (3-1), l’ESS reste sur
une défaite à Blida face à l’USMB (2-1)
dans le cadre de la 22e journée du cham-
pionnat.

EN U17 : AMICAL,
ALGÉRIE 0-1 EGYPTE
L’ÉQUIPE nationale U17 s’est inclinée
en amical (0-1) ce vendredi face à son
homologue d’Egypte au Centre Tech-
nique National de la FAF à Sidi Mous-
sa.L’unique but de la rencontre a été ins-
crit par HazemFergheli à la première
minute de jeu. Un second match amical
est prévu entre les deux sélections, mardi
prochain à 15h30 au stade de Baraki.Ces
matches entrent dans le cadre de la pré-
paration des deux équipes aux qualifica-
tions de la Coupe d’Afrique U17. L’équi-
pe nationale U17 affrontera au premier
tour des qualifications son homologue de
Libye.

QATAR : PREMIER BUT
DE BOUNEDJAH AVEC 
AL SADD

IL N’AURA pas fallu beaucoup de temps
à Baghdad Bounedjah pour s’illustrer en
Qatar Stars League, en effet pour sa
seconde entrée en cours de match, l’in-
ternational algérien a offert la victoire à
son club face à Al kharaitiyat. Cette fois
ci le coach d’Al Sadd avait offert plus de
temps à son numéro 11 le faisant entrer
en seconde période à la place de Jasser
YehiaMedany, et ce qui devait arriver
arriva, l’attaquant algérien profite à la
80e d’un bijou de centre de l’Espagnol
Xavi pour placer une tête dosée impa-
rable sur le côté droit du gardien Ahmed
Sufyan.
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LE SOLEIL PERD 4 MILLIONS DE
TONNES MÉTRIQUES DE MASSE

CHAQUE SECONDE !

Notre étoile dégage chaque seconde 4.289×1012 g  de masse (4 millions de tonnes
métriques) sous forme d’énergie. Cela semble un peu excessif et difficile à saisir,
mais pas en comparant cette masse avec celle du soleil lui-même.
En effet, la masse du soleil est de 1,989 × 10^30 koit environ 2 milliards de milliards
de milliards de tonnes, ce qui fait 99.86% de la masse de notre système solaire.
Cette masse dégagée ne fait perdre au soleil que seulement 1% de sa masse en 160
milliards d’années.

WHITNEY HOUSTON, Billie Holiday
et Elvis Presley ont beau être morts,
vous pourrez bientôt les voir en
concert, grâce à un hologramme et à
une technologie de plus en plus
convaincante. Mais l'appétit des foules
pour ces gloires disparues pose encore
question. 
Tout a commencé le 15 avril 2012,
lorsque le rappeur américain Tupac
s'est présenté sur l'une des scènes du
festival Coachella, en Californie, plus
de 15 ans après son décès sous les
balles d'un inconnu. Deux ans plus tard,
c'était au tour de Michael Jackson de
revenir d'entre les morts, lors de la

cérémonie des Billboard Music
Awards, les trophées de la musique aux
Etats-Unis. Et ces derniers mois, les
choses se sont accélérées. Depuis début
septembre, la société Hologram USA a
annoncé, coup sur coup, une tournée de
Whitney Houston, décédée en 2012,
des concerts de Billie Holiday, morte
en 1959, mais aussi des spectacles d'hu-
moristes américains disparus.
Technique vieille de 150 ans
Pour Tupac Shakur et Michael Jackson,
il ne s'agissait pas d'images d'archives
mais d'une prestation virtuelle créée par
ordinateur. La technique utilisée pour la
projection était, en revanche, vieille de
plus de 150 ans: une image projetée sur
un film transparent.

Bientôt près de chez vous:
chanteur mort en

concert!

A QUELQUES JOURS d’Halloween,
l’inauguration de ce pont ne pouvait
pas tomber mieux : la ville de Mons-
ter, aux Pays-Bas, a maintenant un
pont spécial pour les chauves-souris.
« L'idée, c'est que le pont serve
d'abri pour quatre espèces de
chauves-souris à différents moments
de l'année », explique à l'AFP Bart
Reuser, du cabinet d'architectes Next
Architects.
Long de 25 mètres, le pont en béton
a coûté 700.000 euros. Surnommé «
batbridge », il comporte de nom-
breuses cavités dans lesquelles les
mammifères ailés peuvent passer
l'hiver ou se reproduire sur leur «
route de vol ». Pour les journées
froides, une cavité creusée sur la
base du pont a été imaginée. « C'est
en quelque sorte une espèce de bun-
ker, parce qu'on s'est rendu compte
que les chauves-souris se réfugiaient
souvent dans des bunkers en hiver »,
selon Bart Reuser. Pour l'été, de pro-
fonds sillons ont été creusés sous le
pont.

UN PONT POUR
CHAUVES-SOURIS
CONSTRUIT AUX
PAYS-BAS

LE NUNCHAKU signe un
retour en force. La police
américaine commence en
effet à former ses agents à
l'usage de l'arme légen-
daire, popularisée par
Bruce Lee dans les
années 1970... 
Quand son supérieur lui a
annoncé une formation en
maîtrise de nunchaku,
l'agent Casey Day a affi-
ché un certain scepticis-
me. Une arme de Bruce
Lee pour maintenir l'ordre
public, ce n'est pas
sérieux? La petite ville
d'Anderson, au nord de
San Francisco, a pourtant

décidé d'ajouter cette
compétence au cv de ses
policiers. L'agence de
presse AP est allée à la
rencontre de ces nou-
veaux disciples (voir
vidéo ci-dessus). 
Devant les bavures à
répétition de ses agents et
l'image désastreuse
qu'elles renvoient auprès
de la population, la police
américaine prend enfin le
taureau par les cornes.
Localement, du moins.
L'arme ancestrale s'avère
en effet efficace... sans
être létale. De plus en
plus de départements

adoptent désormais son
usage, quarante ans après
les prouesses cinémato-
graphiques d'un certain
Bruce Lee, légende de la
discipline. 
L'arme permettra ainsi
d'interpeller le fauteur de
trouble sans risquer un
dérapage fatal. Elle pos-
sède en outre deux quali-
tés: elle peut aussi bien
servir de bâton pour por-
ter des coups que de
menottes provisoires
nouées autour des poi-
gnets ou des chevilles
pour neutraliser le suspect
dans l'attente de renforts

LE CANNABIS a des vertus halluci-
natoires insoupçonnées. Alors qu’il
marchait tranquillement dans une rue
de Saint-Malo jeudi matin vers 7h30,
un adolescent de 16 ans a cru voir des
plants de cannabis sur le balcon d’un
appartement situé au deuxième étage
d’un immeuble, rapporte Le Pays
Malouin. Pensant mettre la main sur
la récolte, le jeune intrépide se décide
alors à escalader la façade du bâti-
ment. Mal lui en a pris car il s’est
retrouvé coincé sur le balcon, n’ayant
d’autre solution que de fracturer le
volet roulant de l’appartement en
question.
Alertés par les voisins, les policiers
n’ont pas eu beaucoup de mal à le
cueillir. Son escapade s’est révélée
infructueuse sur toute la ligne puisque
les présumés plants de cannabis
étaient en fait de simples plantes
vertes… Le jeune homme sera convo-
qué ultérieurement devant le juge
pour enfants.

La police américaine 
se met au nunchaku

Croyant voir
des plants de
cannabis, il
se retrouve
coincé sur 
le balcon
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un pas de plus vers des
lentilles de contact à réalité

augmentée

N ombreux sont les tra-
vaux de recherche
autour des lentilles de

contact pour tenter d’en faire
des outils de diagnostic médi-
cal, des systèmes d’affichage
de réalité augmentée ou de
vision nocturne. Il y a
quelques années, Futura-
Sciences évoquait des lentilles
de contact pour voir comme
Terminator. Plus récemment
des chercheurs ont réussi à
intégrer une Led sans altérer la
transparence et la souplesse de
la lentille grâce à une structure
hybride faite de nanofils d’ar-
gent et de graphène. Ajoutons
à cette liste non exhaustive des
lentilles dotées d’un zoom
pilotable en un clignement
d’œil ou encore celles sur les-
quelles planche Google pour
mesurer la glycémie.
L’une des défis les plus ardues
que les scientifiques ont à rele-
ver est de pouvoir intégrer des
circuits électriques suscep-
tibles d’alimenter l’électro-
nique nécessaire à ces
prouesses. La « preuve de
concept » que viennent de pré-
senter des chercheurs de l’uni-
versité d'Australie-Méridiona-
le (UniSA) pourrait bien
apporter une solution décisive.
Dans un article publié par la
revue Applied Materials &
Interfaces, ils expliquent avoir
mis au point un revêtement
transparent et biocompatible
capable de conduire l’électri-
cité. Ceci ouvre la possibilité
de concevoir des circuits élec-

triques pour alimenter des
écrans miniaturisés ou diffé-
rentes sortes de capteurs à des
fins de diagnostic médical.

Un polymère conducteur
et un traitement au

plasma

L’équipe s’est appuyée sur ses
travaux antérieurs dans le
développement d’un revête-
ment réfléchissant qui permet
de remplacer le verre des
miroirs des rétroviseurs auto-
mobiles par du plastique et de
créer du vitrage filtrant la
lumière. Pour concevoir la
lentille conductrice, les cher-
cheurs ont commencé par la
traiter au plasma afin d’obtenir
une adhérence optimale du
film polymère Pedot (polymè-

re conducteur de type p
constitué de monomères 3,4-
éthylènedioxythiophène ou
Edot) qu’ils ont déposé sur la
surface. Le revêtement est à
la fois hautement conducteur
et biocompatible.
Le prototype fait office de
preuve de faisabilité et il ne
s’agit que d’une première
étape. « La prochaine grande
avancée va consister à déve-
lopper les technologies com-
plémentaires pour lire les
informations transmises par
les polymères conducteurs »,
a indiqué Drew Evans, pro-
fesseur à l’institut des Indus-
tries du futur rattaché à l’Uni-
SA. En ligne de mire, la créa-
tion de lentilles de contact
destinées à des applications
médicales.

à plus longue échéance, l’in-
tégration d’un circuit élec-
trique pourrait potentielle-
ment servir à faire fonction-
ner un système d’affichage
Led pour lire du texte ou pro-
jeter des informations en réa-
lité augmentée. Mais il reste
encore de nombreux obs-
tacles à surmonter, notam-
ment faire en sorte que ce
type de lentille puisse laisser
l’œil respirer afin de ne pas
endommager la cornée. Autre
défi majeur, trouver le moyen
d’alimenter cette électro-
nique, possiblement via des
ondes radio. L’intégration de
Google Glass dans une paire
de lentille n’est sans doute
pas pour tout de suite mais
l'on s'en rapproche un peu
plus. 

En utilisant un film polymère biocompatible, des chercheurs australiens ont créé un prototype
de lentille de contact conductrice d’électricité. Cette avancée, qui n’est encore qu’une preuve
de faisabilité, ouvre la voie à l’intégration d’un système d’affichage ou de capteurs pour

surveiller certains biomarqueurs à des fins médicales.

DÉTECTER LA
DÉPRESSION
GRÂCE À UN
BRACELET
CONNECTÉ

La dépression est une maladie qui est
bien souvent détectée très tard. Un
hôpital va tester bientôt un bracelet
connecté capable de déterminer si
une personne est déprimée. 
Un bracelet connecté capable de
détecter les premiers signes de
dépression chez une personne a été
inventé. 
Avant de lancer un tel produit sur le
marché et qu’il soit utilisé par la
médecine, une phase de test va être
lancée avec la participation de l’hôpi-
tal Saint-Antoine située à Paris.

Le premier bracelet anti
dépression en test

S’il existe des bracelets connectés
pour surveiller notre santé physique,
ce serait le premier capable de mesu-
rer notre santé psychique. 
Dans notre pays, 1 français sur 5 sera
atteint de dépression au moins 1 fois
dans sa vie, une maladie qui est bien
souvent diagnostiquée trop tardive-
ment.
Ce bracelet est équipé de différents
capteurs capables d’enregistrer tout
un tas de données comportementales
et physiologiques que le médecin va
pouvoir analyser pour émettre son
diagnostic. Ainsi, la tension artériel-
le, l’acidité de la peau, le rythme car-
diaque et même la lumière perçue
sont autant de données récoltées. Le
bracelet sera ainsi un outil primordial
pour établir le profil du patient et
décider une prise en charge.
« Ce bracelet nous aidera à faire le
tri. Et si c’est alarmant, cela permet-
tra une meilleure prise en charge« ,
déclarait Philippe Nuss, psychiatre à
l’hôpital Saint-Antoine du XIIème
arrondissement de Paris.

Détecter la dépression au
plus tôt

La dépression fait partie des maladies
qui sont diagnostiquées trop tardive-
ment. Ainsi un tel bracelet permettra
de prendre en charge le patient avant
qu’il ne sombre dans un état dépres-
sif plus profond. « On n’est pas obli-
gé d’attendre que le patient soit
déprimé. Pour l’éviter, on peut mettre
en place plein de stratégies plus
douces que les médicaments : l’exer-
cice physique, la méditation, l’expo-
sition au soleil… » affirmait le Dr
Nuss.
Ce bracelet sera testé à partir du mois
de février. En détectant le type de
dépression dont souffre un patient,
son traitement sera ainsi  mieux
adapté.

Apple est en train de construire son nou-
veau quartier général basé dans sa ville

historique de Cupertino, en Californie
(États-Unis). Rêvé par Steve Jobs et

supervisé par l’architecte Norman Foster,
le bâtiment aux lignes futuristes ressem-
blera beaucoup à une soucoupe volante.
La dernière vidéo du chantier filmée par
un drone permet de saisir le gigantisme du
projet.
Cela fait 10 ans qu’ils sont dessus, alors
on aurait été étonné de ne rien voir émer-
ger de terre : le campus d’Apple, qu’on
peut nommer aussi donut ou soucoupe
volante commence à prendre forme. Dun-
can Sinfield a fait un petit tour au-dessus
du chantier avec un drone et on peut voir
à quel point l’édifice est énorme — atten-
dez par exemple de voir un humain sur la
vidéo pour imaginer l’échelle de la struc-
ture. 
Prévu pour accueillir le gros des forces
d’Apple – jusqu’à 13.000 employés –, cet
espace de 260.000 m² avait été présenté
dans sa version définitive en 2011 par
Steve Jobs himself. L’ouverture devrait
avoir lieu au début de l’année 2017.

la soucoupe volante d’apple s’est
posée en Californie



SCIENCES16

LE JEUNE INDÉPENDANT # 5422 DU DIMANCHE 13 MARS 2016

Quest ions  ?  Quest ions  ?  

R é p o n s e s  !R é p o n s e s  !

LES SMOOTHIES
SONT-ILS BONS
POUR LA SANTÉ ?

Les smoothies sont une façon simple et
agréable de bénéficier d’éléments
nutritifs naturellement présents dans
les fruits et légumes frais.

Principe du smoothie

Quelque part entre le jus, la purée de
fruits (ou de légumes) et le milk-shake,
les smoothies se préparent avec des
produits entiers - y compris la peau
pour certains- passés au mixeur. Ils
contiennent donc tous les bienfaits des
fruits : vitamines, minéraux, fibres,
eau, glucides… En ajoutant du lait ou
du yaourt, l’onctuosité est assurée
(smooth veut dire « lisse » en anglais).
Les meilleurs smoothies seront - bien-
sûr – ceux que vous préparerez vous-
même. Et là, pas de limites, laissez
libre court à votre imagination. Choi-
sissez les fruits et même les légumes
de votre choix (frais ou congelés) et…
c’est tout.

Les ingrédients du smoothie

Bananes, kiwis, framboises, betteraves
ou céleri, remplissez votre mixeur et
accommodez selon vos goûts. Faites-
vous plaisir. Une simple feuille de
menthe fraîche par exemple fera voya-
ger vos papilles. Les variantes et les
combinaisons sont multiples, pleines
de vitamines et (plus ou moins) diété-
tiques. En rusant, vous pourrez même
faire consommer des légumes à vos
enfants.
En ce qui concerne le lait, ou le yaourt
ajouté, pas de miracle : les calories
sont bien présentes. Alors c'est comme
pour tout, profitez-en, mais avec

modération !

des diamants produits à partir
de carbone grâce au laser

L e diamant se forme
dans des conditions de
température et de pres-

sion particulières, par
exemple à 3.000 °C et 300
kbar. Ceci explique pourquoi
il a fallu attendre les années
1950 pour que les chimistes
puissent produire du diamant
artificiel. Il y eut bien des ten-
tatives à la fin du XIXe et au
début du XXe siècle, comme
celle de Henri Moissan. Elles
semblaient d'ailleurs avoir été
couronnées de succès mais
furent par la suite fortement
mises en doute. La prouesse
fut finalement accomplie le 16
décembre 1954, dans les labo-
ratoires de la General Electric,
par l’équipe de Francis Bundy
et Tracy Hall.
Rétrospectivement, on peut
être un peu surpris par la diffi-
culté de l’entreprise. Après
tout, les diamants sont seule-
ment composés de carbone,
comme un vulgaire morceau
de charbon ou la mine de nos
crayons de papier. La raison
pour laquelle ils sont beau-
coup plus durs et possèdent
leurs célèbres caractéristiques
esthétiques se trouve en fait
au niveau des arrangements
des atomes de carbone,
visibles sur le schéma ci-des-
sous. Il s’agit typiquement
d’une illustration du phéno-
mène d’allotropie (du grec
allos signifiant « autre » et
tropos « manière ») qui, en
chimie, en minéralogie et en
science des matériaux, traduit
la faculté de certains corps
simples d’exister sous plu-
sieurs formes cristallines ou
moléculaires différentes.

De la nanomousse de
carbone au carbone Q

Les formes allotropiques du
carbone présentes naturelle-
ment à l'état solide sur Terre
sont le carbone amorphe et
trois formes cristallisées : le
graphite, le diamant et la lons-
daléite. Les chimistes savent
en synthétiser d’autres en
laboratoire. La plus étonnante,
jusqu’à présent, était sans
doute la nanomousse de carbo-
ne. Découverte en 1997 à
l'université nationale austra-
lienne de Canberra (Australie)
par l'équipe du docteur Andrei
Rode, elle provient de la vapo-
risation de graphite sous atmo-
sphère inerte (argon) à l'aide
d'un laser. Jusqu’à récemment
la nanomousse était la seule
forme allotropique du carbone
possédant des propriétés
magnétiques. Ces dernières
années, il a toutefois été pos-
sible d’en aimanter d’autres.
Remarquablement, des cher-

cheurs de la North Carolina
State University viennent

d’annoncer qu’ils ont décou-
vert une autre forme allotro-
pique du carbone douée elle
aussi de propriétés magné-
tiques. Baptisée carbone Q (Q
carbon en anglais), il s’agit
d’un matériau ferromagné-
tique, de nouveau synthétisé à
l’aide d’un faisceau laser,
comme il est expliqué dans un
article publié dans le journal
APL Materials. Ce qui rend
cette découverte particulière-
ment intéressante, c’est qu’elle
permet de produire du diamant
à température et à pression
ambiantes d’une certaine
façon.
Le processus de fabrication
commence par la déposition
d’un film de carbone amorphe
sur un substrat qui peut être du
saphir, du verre ou un polymè-
re. Ce film est ensuite bombar-
dé pendant 200 nanosecondes
avec une impulsion laser qui le
porte à une température de
4.000 kelvins sous une pres-
sion d’une atmosphère. Celui-
ci, refroidi rapidement, donne
un film de carbone Q épais de

20 à 500 nanomètres.

Carbone Q et diamant
pour l'électronique

L’étude du carbone Q en est
encore à ses balbutiements
mais ce dernier apparaît déjà
comme un matériau plus dur
que le diamant et, en plus
d’être ferromagnétique, il
semble doué d’étonnantes pro-
priétés électriques et optiques.
Il est possible de lui faire libé-
rer des électrons et même de la
lumière, ce qui laisse entrevoir
des applications pour l’électro-
nique.
Une chose est sûre, en variant
la durée des impulsions laser
ainsi que le substrat sur lequel
le carbone Q est produit, il est
possible de provoquer la for-
mation d’inclusions dans
celui-ci qui sont formées de
diamant. En pratique, tout se
passe donc comme s'il était
possible de fabriquer du dia-
mant dans des conditions de
pression et de température
ambiantes avec des lasers qui
ne sont pas plus compliqués à
mettre en œuvre que ceux uti-
lisés en ophtalmologie.
Selon les chercheurs, le dia-
mant ainsi produit peut être
utilisé pour réaliser des nano-
ou des micro-aiguilles, des
films à destination de la méde-
cine ou divers processus de
fabrication industrielle. Des
applications sont aussi envisa-
geables dans le domaine de
l’électronique et peut-être
même des ordinateurs quan-
tiques.

les protons perdus du Big Bang enfin retrouvés !
LES PROTONS perdus du Big Bang sont bien situés
dans des filaments de gaz chauds, entre des amas de
galaxies. Les observations menées par les satellites
XMM-Newton et Planck le suggéraient déjà depuis huit
ans et une équipe internationale d'astrophysiciens vient
enfin de le confirmer.
La quantité de protons et de neutrons de l’univers obser-
vable peut être estimée depuis des dizaines d’années à
partir de la mesure de l’abondance des noyaux de deuté-
rium dans le cosmos. Cette surprenante performance est
rendue possible grâce aux succès de la théorie du Big
Bang, plus précisément de l'un de ses trois principaux
piliers : les équations de la nucléosynthèse primordiale.
Or, cette mesure et ces équations nous indiquent qu’il
existe deux fois plus de protons et de neutrons dans l’uni-
vers que ceux détectés sous forme d’étoiles et de nuages
de gaz dans les galaxies et même dans les amas de
galaxies.
Une partie de la matière normale issue du Big Bang, qui
constitue seulement environ 5 % de la densité du cos-
mos, devrait donc se trouver quelque part, mais où ?
Cette énigme des protons et neutrons manquants s'ajoute
à celles de la nature de la matière noire (voir notre dos-
sier Les secrets de la matière noire), de l'énergie noire
(Les mystères de l'énergie noire) et de l'absence de l'an-
timatière.

Des baryons manquants ultra-chauds trahis
par les rayons X

Les astrophysiciens et cosmologistes ont toutefois rapide-
ment proposé une solution à cette énigme il y a plusieurs
décennies. Cette matière baryonique normale se trouve-
rait peut-être dans le milieu intergalactique, plus précisé-
ment dans le Warm-Hot Intergalactic Medium, ou Whim.
Elle aurait été attirée par la force de gravitation des fila-
ments de matière noire connectant les amas de galaxies,

qui eux-mêmes se regroupent sous forme des structures
filamenteuses découvertes depuis quelques dizaines d’an-
nées.
Ces filament sont bien prédits par les simulations numé-
riques tentant de reproduire la formation des grandes
structures de l’univers observable. Malheureusement,
cette partie de la toile d’araignée qui serait constituée de
matière normale est très difficile à détecter. La composan-
te de matière noire, dominante, a été mise en évidence
dans l'un d'eux. Quant aux baryons, leur densité devrait y
être bien plus faible, de sorte que leur détection doit y être
ardue. Cependant, les températures de protons censément
très élevées, de 100.000 à des dizaines de millions de
degrés, doit faciliter l'observation. En effet, un gaz de
matière normale aussi chaud doit émettre des rayons X.
D'ailleurs, des observations réalisées avec le satellite de
l’Esa XMM-Newton laissaient deviner dès 2008 – bien
que de façon encore non concluante – l’existence de tels
filaments de matière normale.
Il y a trois ans, un autre satellite européen, Planck, sem-
blait bien avoir vu, lui aussi, des protons manquants sous
forme de filaments entre amas de galaxies, en l’occurren-
ce entre les amas Abell 399 et Abell 401 (voir l'image ci-
dessous). Les membres de la collaboration Planck avaient
pour cela mobilisé l'un des phénomènes les plus promet-
teurs pour faire progresser la cosmologie.

Les diamants fascinent tellement l'Homme que les chimistes entreprirent d'en fabriquer – tout
comme les alchimistes avaient tenté de créer de l'or. Ils réussirent à synthétiser des diamants

artificiels au cours des années 1950 mais, malheureusement, pas dans les conditions
ambiantes. Une prouesse désormais possible grâce à l'utilisation du laser.
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Face à la sécheresse, la Californie 
va boire ses égouts

L’ idée est pour beaucoup encore
un peu dure à avaler. Mais alors
que la sécheresse historique se

prolonge en Californie, le recyclage des
eaux usées, dédaigneusement surnommé «
des toilettes au verre d’eau », gagne du ter-
rain. Le traitement d’eaux usées pour la
consommation humaine n’avait jamais fait
école sur la côte ouest américaine, où
l’idée de boire de l’eau qui quelques
heures avant se promenait dans des égouts
était inenvisageable. Une initiative il y a
dix ans à San Diego, tout au sud de la côte
ouest, avait déclenché une levée de bou-
cliers, avant d’être abandonnée. 
Mais après quatre années d’une sécheresse
brutale, les Californiens ne peuvent plus se
permettre de faire les difficiles. La fonte
des neiges de la Sierra Nevada, une source
majeure d’eau potable dans l’État le plus
peuplé du pays, est quasiment réduite à
néant. L’eau importée du fleuve Colorado
est de plus en plus disputée entre plusieurs
États, et donc plus rare. « Tout le monde
étudie maintenant le recyclage des eaux »,
constate George Tchobanoglous, un expert
du sujet qui enseigne à l’université de
California Davis. « Nous déversons dans
l’océan une grande partie de ces eaux
usées que nous pourrions utiliser. C’est
faisable et rentable dans de grosses agglo-
mérations côtières », comme celles de Los
Angeles, Santa Barbara, etc., ajoute-t-il.
D’après lui, même à San Diego, l’opinion
publique est prête, car de récents sondages
montrent 76 % de réactions favorables au

recyclage de l’eau à but potable, comparé
à 23 % dans les années 1990.  
Le recyclage d’eaux usées pour arroser
des cultures ou des pelouses était déjà lar-
gement adopté en Californie, mais il s’agit
ici d’aller plus loin. Dans une étude
publiée l’an dernier, George Tchobano-
glous estimait que d’ici 2020, les eaux
recyclées devraient être à même d’appro-
visionner le cinquième de la population
californienne, qui compte 39 millions
d’habitants. La technologie, qui traite les
eaux usées provenant des toilettes,
douches, machines à laver le linge ou la
vaisselle, est déjà utilisée au Texas, un état
également confronté à d’intenses séche-
resses. Les partisans de cette technologie
mettent en avant l’exemple de l’usine
d’épuration d’Orange County, au sud de

Los Angeles, qui a ouvert en 2008 pendant
une précédente sécheresse et traite 378
millions de litres quotidiennement, soit
assez pour desservir 850.000 personnes. 

L’eau des égouts n’est plus un déchet

Une autre installation plus petite de l’ag-
glomération de Los Angeles, l’usine de
traitement de West Basin, recycle égale-
ment des eaux d’égouts pour en faire de
l’eau potable ou à usage industriel. « L’eau
des égouts était généralement perçue
comme un déchet, mais maintenant elle est
considérée comme une ressource de valeur
» assure Shivaji Deshmukh, un respon-
sable de l’usine de West Basin. 
Pour mieux faire avaler la pilule aux nom-
breux Californiens qui se bouchent le nez

à l’idée de boire de l’eau recyclée, ces
usines ne fournissent pas l’eau directe-
ment au consommateur, comme c’est le
cas au Texas. Elles la réinjectent d’abord
dans les nappes phréatiques, d’où elles
sont ensuite pompées par les agences de
distribution d’eau. La qualité de filtration
est toutefois la même que pour un service
directement à l’utilisateur : l’eau est
d’abord filtrée, puis purifiée par un procé-
dé d’osmose inverse. Une pression est
appliquée pour contrarier l’osmose natu-
relle de certaines particules. Enfin, des
rayons ultraviolets tuent les bactéries indé-
sirables restantes. 
Le résultat donne une eau aussi pure, voire
plus, que l’eau purifiée vendue en super-
marché. Si pure qu’il faut lui réinjecter un
peu de minéraux pour le goût et pour
qu’elle n’érode pas les canalisations.
Même la Nasa utilise la technologie sur la
Station spatiale internationale, où des
équipements spéciaux collectent l’urine et
la transpiration des astronautes pour pro-
duire de l’eau pour le café ou se brosser les
dents. Le coût est un facteur qui pourrait
aussi contribuer à améliorer l’image des
eaux usées : « l’eau en bouteille est de
l’ordre de 10.000 fois plus chère sans que
sa qualité soit nécessairement meilleure »,
affirme Ron Wildermuth, porte-parole du
West Basin. « Il y a un jour ou deux cette
eau, c’était un égout. Maintenant c’est une
eau de la meilleure qualité qu’on puisse
trouver », conclut-il en attrapant un échan-
tillon, avant de l’avaler.

Confrontée à une sécheresse sans précédent, la Californie se prépare à un recyclage massif des eaux usées.
Plusieurs projets sont en cours et la population, jusque-là réticente, se fait à cette idée.

une colonie de manchots royaux affectée 
par le changement climatique

METTRE EN LUMIÈRE le comportement
des espèces face aux perturbations de leur
environnement permet de mieux com-
prendre l’impact des variations du climat
sur les écosystèmes. Telle est la démarche
entreprise par une équipe de scientifiques
qui étudie depuis le début des années 1990
une colonie de manchots royaux de l’ar-
chipel de Crozet. En croisant les données
accumulées au fil de ces années, les cher-
cheurs ont démontré que les anomalies cli-
matiques affectant la température de
l’océan dans cette partie du globe influen-
çaient directement la survie de la colonie.
Ces résultats suggèrent que l’élévation de
température consécutive au réchauffement
climatique pourrait contraindre le manchot
royal à délaisser la région d’ici la fin du
siècle.
L’archipel de Crozet, situé dans les Terres
australes et antarctiques françaises, ras-
semble à lui seul près de 700.000 couples
de manchots royaux soit plus de la moitié

de la population mondiale de cet oiseau
marin. Depuis plus de 20 ans, des biolo-
gistes du Centre d’études biologiques de
Chizé (CEBC, CNRS, université de La
Rochelle), de l’Institut pluridisciplinaire
Hubert Curien (IPHC, CNRS, université
de Strasbourg), du Centre d’écologie fonc-
tionnelle et évolutive (CEFE, CNRS, uni-
versité de Montpellier, université Paul-
Valéry Montpellier 3) et du Laboratoire
d’océanographie et du climat : expérimen-
tations et approches numériques (Locean –
CNRS, UPMC, MNHN, IRD) étudient
plus particulièrement une colonie de l’île
de la Possession avec le soutien de l’Insti-
tut polaire français Paul-Émile Victor
(IPEV). 
En l’espace de 20 ans, les scientifiques ont
ainsi recueilli de précieuses informations
sur l’état de santé de cette colonie de 20.000
couples et celui des poussins qu’ils élèvent
chaque année. En équipant chaque été jus-
qu’à une dizaine d’oiseaux adultes de

balises Argos, les chercheurs ont également
pu mesurer, durant 16 saisons de reproduc-
tion, le temps qu’ils passent à pêcher en
mer, la distance parcourue et l’itinéraire
emprunté afin de trouver la nourriture pour
eux-mêmes et leur progéniture. 

Des manchots qui passent plus 
de temps en mer

Certains oiseaux ont également été munis
de capteurs permettant de mesurer la pres-
sion et la température de l’eau ou le
nombre de poissons capturés durant chacun
de leur séjour en mer. « Nous avons ainsi
constaté que l’essentiel des manchots
royaux partaient se nourrir vers le sud, à
plusieurs centaines de kilomètres des îles
Crozet jusqu’à dépasser le front polaire qui
marque la frontière entre les eaux plus
chaudes de l’océan Indien et les eaux
froides de l’océan Antarctique plus pois-
sonneuse », précise Charles-André Bost,
ornithologue CNRS au Centre d’études
biologiques de Chizé et coauteur de l’étude
publiée le 27 octobre dans la revue Nature
Communications. Or cette frontière n’est
pas figée. Sous l’influence de deux anoma-
lies climatiques à très grande échelle, qui
réchauffent de façon transitoire la surface
de l’océan, le front polaire peut être repous-
sé plus ou moins loin vers le sud. 
En recoupant les données sur le suivi à
long terme des manchots royaux de l’île
de la Possession avec les variations de
température de la surface de l’océan mesu-

rées au fil des ans, l’équipe a pu établir le
lien entre ces perturbations climatiques, le
comportement de prédation des oiseaux et
la démographie de la colonie. Lorsque les
deux anomalies climatiques se conju-
guent, comme ce fut le cas en 1997, les
eaux froides et poissonneuses se retrou-
vent si éloignées de la colonie que les
manchots doivent couvrir une distance
deux fois plus importante avant de les
atteindre. Conséquence : en passant plus
de temps en mer à la recherche de nourri-
ture les oiseaux marins mettent en péril la
survie de leur progéniture. « Cette année-
là, à peine 10 % des couples de la colonie
sont parvenus à élever leur poussin », sou-
ligne Charles-André Bost. 
Si de telles perturbations climatiques res-
tent exceptionnelles, elles pourraient tou-
tefois préfigurer ce que sera la norme d’ici
2100. Avec la hausse globale de la tempé-
rature terrestre, consécutive au réchauffe-
ment climatique, les eaux froides de
l’océan Antarctique devraient s’éloigner
durablement de l’archipel de Crozet. « Si
les vastes colonies de manchots royaux
qui s’y rassemblent pour se reproduire ris-
quent de déserter cette localité, elles par-
viendront peut-être à s’adapter en privilé-
giant des îles plus australes comme les
Kerguelen », estime le chercheur du
CNRS. La disparition du manchot royal de
cette partie de l’océan Indien aurait alors
d’importantes répercussions tout le long
de la chaîne trophique dont ce prédateur
marin constitue un maillon essentiel.
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Jeune homme licencié en science
politique cherche emploi, sérieux et
dynamique, ayant expérience. Tél. :
(0560) 31.47.11.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

JF. 25 ans sérieuse, titulaire
d’une licence en commerce
International cherche Emploi.
Tél : (0665) 53.77.86

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

JF ing d’etat en Informatique
avrc experiences cherche emploi
dans le domaine ou autre
Tél : 0794 36 64 09

Homme retraité, sérieux, ponc-
tuel, dynamique, cherche
emploi chauffeur poids léger
«B», agent de bureau, agent de
sécurité, réceptionniste, gardien,
ou autre domaine libre de suite. 
Tél. : (0790) 62.40.19

EMPLOI DEMANDES

Offre d’emploi

Société internationale, Cherche assistante de
direction, bonne présentation, apte à se dépla-
cer, maitrise de l’outille informatique, multi-
lingue (arabe, français, anglais), envoyer  CV a
l’adresse mail suivante : a.icbss@yahoo.fr
ou b malikssa@yahoo.fr 

Madame Kheira Attalah, âgée de 38 ans et
mère de 3 petits enfants, victime de brûlures
au bras droit (handicapée), ce qui a nécessité
une ablation, mais faute d’une prise en char-
ge adéquate cette malheureuse dame a fait
une rechute. A cet effet, elle sollicite les

âmes charitables pour une aide afin de com-
pléter sa radiothérapie dans les établisse-

ments privés. A titre indicatif, chaque séance
de radiothérapie coûte 5 000,00 DA, alors

que la brûlure a besoin de plusieurs séances
selon les protocoles décidés par les spécia-

listes pour compléter son traitement  et éradi-
quer la maladie. Pour tout contact, appeler le 

n°  (0557) 17.70.68. 
Que Dieu récompensera les bienfaiteurs,

Mme Attalah Kheira.
BP n° 604 RP Baba Ali – Algérie, Mascara

SOS

Location

Location d’un bloc de bureaux +1000m2,
plus parking de 800m2.

Situé sur l’autoroute Z.I. Oued Smar 
à 5 minutes de l’Aéroport.

Convient pour banque ou firme étrangère.
Intermédiaires s’abstenir.

Contact : 0770 25 19 03
Location

Cherche un F5 niveau de villa ou
appartement pour location 
particulier, à Dar El Beida.

Tél: (0560) 35.17.68

Villa

Vends villa R+1, 2 façades, 2 accès, superfi-
cie 250 m², RDC 150 m², 2F2, 2 garages +
jardin, 1er étage 189 m², grand salon, cuisi-

ne, 4 pièces, salle de bain, terrasse (une
chambre), à Beni Messous Sidi Youcef.

(0560) 69.59.54

Société SHRL
ALDZ ALGERIE

Cherche comptable (femme),
moins 40 ans, un déclarant 

de douane (homme) expérience
plus de 03 ans.

Tél. (0553) 58.89.97 

Anniversaire 

LE 10/03/2016, tu as 

soufflé ta première bougie

AGHIED BARAA ELISMAIL,

et nous soufflons avec toi une 

année de bonheur et de joie 

A cette heureuse 

occasion, ton papa, ta maman et 

ta tente te souhaitent une 

longue vie pleine de réussite, de 

santé et de joie 

Appel pour 
assistance à un
enfant malade

Une mère désespérée appelle
toute âme charitable de lui
venir en aide afin que son fils
puisse effectuer une interven-
tion chirurgicale à l’étranger
dans les plus brefs délais et
dont le montant total est fara-
mineux.  
Cet enfant est atteint d’un han-
dicap à 100%, il est également
asthmatique et déficitaire en
hormones et doit aussi avoir
une bonne quantité de couches
3e âge à changer plusieurs fois
dans la journée.
Quoi qu’il en soit, sa maman
possède tous les documents
nécessaires qui démontrent la
véracité de ses dires. 
Toute personne désirant aider
cette maman, peut appeler le
numéro suivant. 

05 52 42 63 00
Dieu vous le rendra !     

Condoléances 
L’ensemble du personnel
Espace Cuisine présente ses
sincères condoléances à leurs
collègues Monsieur et Mada-
me Berkani Salah et Sarah,
suite au décès de la mère et
belle-mère madame 

Berkani Yamina 

que Dieu le tout puissant l’ac-
cueil dans son vaste paradis. 
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Ces 5 aliments de votre quotidien
empêchent les cheveux de pousser

Ingrédients

-2 poulets.
-3 oignons. 
-2 gousses d'ail écrasées. 
-10 brins de persil.
-10 brins de coriandre.
-1 pointe de safran.
-1 cuillerée à soupe de jus de citron
un citron confit.
-1 cuillerée à soupe de piment doux.
-1 cuillerée à café de cumin.
-huile.
-Sel.
-Poivre 

Les Étapes
Dans une cocotte faire revenir à
l'huile les poulets entiers (ou en mor-

ceaux) avec leur foies et gésiers,les
oignons émincés,l'ail pressé,le safran.
saler,poivrer, et mouiller de 3 petits
verres d'eau.laisser mijoter à feu
moyen 30 minutes ,à couvert,en
retournant de temps en temps les
poulets. Ajouter le piment,le
cumin,la coriandre et le persil hachés
et le citron confit émincé.Faire cuire
encore 15 minutes.En fin de cuis-
son,verser le jus de citron. Bien
mélanger et laisser mijoter encore
quelques minutes,pour que la sauce
soit onctueuse. 

Poulet 
m'chermel

1. Les boissons gazeuses

Saviez-vous qu’une canette de coca
contient 35 grammes de sucre soit 7
morceaux de sucre dans seulement 33
cl de liquide ? à ceci s’ajoutent des
édulcorants et des colorants qui, non
seulement ne nourrissent pas vos che-
veux, mais en plus les rendent plus
secs. Or, plus vos cheveux sont secs,
plus la kératine s’abîme et plus ils
deviennent cassants.

2. Le poisson à forte teneur
en mercure

Évidemment, il ne viendrait à l’esprit
de personne de manger du mercure de
plein gré. Seulement voilà : nos océans
sont de plus en plus pollués par le mer-
cure. Le mercure est notamment émis
par les activités humaines comme l’ex-
ploitation minière, la transformation de
pâte à papier, ou encore la combustion

des déchets. Il s’est largement dissémi-
né dans les écosystèmes terrestres et
marins, et ce, jusqu’en Antarctique !
Du coup, certains poissons contiennent
de fortes concentrations en mercure, et
ce sont ces poissons qui peuvent cau-
ser une perte des cheveux. L’espadon
et le maquereau sont connus pour leur
niveau plus élevé en mercure, ainsi
que certaines espèces de thon. En
revanche, le thon en conserve, le sau-
mon et les crevettes ont un faible taux
de mercure.

3. La farine blanche

La farine blanche parfaite pour la
confection de pâte brisée. Mais puis-

qu’on y a enlevé le son et le germe,
cette farine ne renferme plus beaucoup
de fibres alimentaires ni de vitamines
même si elle est souvent enrichie pour
compenser la perte de valeur nutritive
engendrée par le raffinage. Du coup, à
choisir, mieux vaut utiliser de la farine
complète. Cette dernière renferme des
vitamines et des fibres qui sont indis-
pensables pour éviter les cheveux trop
fins ou cassants.

5. Le sucre

Qui pourrait penser que les sucreries
s’en prennent à nos cheveux ? Lorsque
vous consommez du sucre, vous ris-
quez de provoquer une augmentation
de l’insuline qui libère des hormones
androgènes en quantité trop importante.
Une augmentation de ces hormones
peut entraîner une hypersécrétion
séborrhéique. Cette hypersécrétion
séborrhéique augmente le risque de
perte ou de chute de cheveux.

Ingrédients

- 4 pommes de terre éplu-
chées  
-1 cas d’huile d’olive 
- 1 oignon haché 
- 350 g de viande haché 
- épinards hachées 
- 6 oeufs 
- 1/2 verre de lait 
- 1/2 verre de fromage râpé 

Les Étapes

Coupez les pommes de terre
en petits morceaux, faites
cuire dans de l’eau bouillan-
te et salé.
Dans une poêle mettez

l’huile, ajoutez l’oignon
haché, faites dorer 5 min,
ajoutez la viande haché, lais-
ser cuire, ajoutez les
pommes de terre les épinards
hachés, mélangez bien.
dans un petit bol, mélangez

le lait et les oeufs et versez
le tout, laissez cuire sur feux
doux.
saupoudrez de fromage râpé

et faites entrer au four
quelques minutes et
servez chaud. 

Galette au pommes de terre et épinards 

LES RÈGLES D’OR
DU FARD À PAUPIÈRES

1 / Jouez avec les textures et les nuances :
le clair et l’irisé créent du volume, le foncé
et le mat permettent de creuser et ombrer le
regard.
2 / Votre fard à paupières est multiple.
Explorez toutes ses facettes en essayant par
exemple de mouiller de votre pinceau pour
l’utiliser en liner ou bien en le tapotant sur
la bouche pour en faire un rouge à lèvres.
3 / Le maquillage est une question de
lumière, n’hésitez pas à changer de couleur
en fonction de la saison ou du temps.
4 / Trouvez les couleurs qui vous vont à
vous et votre style. Il ne s’agit pas seule-
ment de s’accorder à la couleur de votre
iris mais aussi de vos vêtements et acces-
soires.
5 / Commencez avec une couleur claire sur
toute la paupière pour poser une base puis
utilisez une couleur plus foncée pour
ombrer votre regard.
6 / Le noir est le plus bel allié de la fémini-
té. Veillez à toujours avoir une pointe de
noir pour entourer votre regard sur le haut
et le bas des cils. Les couleurs sombres
(noir ou brun) sont des valeurs sures pour
faire ressortir les yeux clairs.
7 / N’oubliez pas qu’un fard à paupières
porté seul peut être artistique, mais le mas-
cara est toujours le meilleur allié d’un
regard abouti.
Comment faire tenir son fard à paupières ?
Appliquez sur votre paupière de l’anti-
cernes. Cela assurera une meilleure tenue

tout au long de la journée.

EPILATION : 
ô secours, j'ai des
poils incarnés !

Rien de plus agaçant (et de plus
moche) qu'un poil qui repousse sous la
peau après une épilation. Toutes les
solutions pour le déloger pour de bon
(sans massacrer sa peau !).

La solution anti-poil incarné

peu importe la technique choisie (cire,
rasoir, crème dépilatoire, etc.), faites
précéder d'un gommage pour affiner la
peau et désinfectez toujours la zone à
épiler avant et après. Vous vous épilez
à la cire ou à l'épilateur électrique :
pendant la semaine qui suit, appliquez
quotidiennement une crème aux AHA
(Neostrata 10 %). Ne vous acharnez
pas sur un poil logé sous la peau, il
risque de virer à l'abcès (et vous serez
obligée d'en passer par le bistouri). Si
c'est récurant, adoptez la solution laser
dépilatoire : une séance suffit à faire
disparaître le malotru.

Jaunis, striés, dédoublés... 
*je retrouve des ongles

sains !

Ils sont striés

C'est quoi le problème ? Cette
déformation apparaît générale-
ment avec l'âge. Cela arrive aussi
si on pousse trop fort les cuti-
cules avec un bâtonnet en buis.
Je fais quoi ? On utilise des

bases anti-stries et on polit la
surface de l'ongle avec un bloc
4 faces (mais pas trop fort,
sinon on risque de l'abîmer).

Ils jaunissent

C'est quoi le problème ? L'ongle
absorbe les pigments. Même
après avoir retiré un vernis, il
reste légèrement coloré. Autres
responsables : les produits
ménagers et le tabac.
Je fais quoi ? On commence

toujours par une base. Et, pour
déjaunir, on peut tremper les
ongles dans un bol d'eau + 1
bouchon d'eau oxygénée.

Ils se dédoublent

C'est quoi le problème ? Les
couches de kératine des ongles
secs et mous se soulèvent et se
séparent.
Je fais quoi ? On trempe

l'ongle nu dans un bol d'huile
d'olive tiède pendant 5 à 10
min, puis on le frotte avec un
demi-citron. S'il est sec, on uti-
lise une base hydratante, s'il
est mou, un vernis durcisseur.

Première ride ?
Quand apparaît-elle ?
La première, la vraie,
apparaît vers 25
ans et touche tous
les types de peau.
C'est une ridule de
déshydratation : le
film hydro-lipidique
est altéré et la peau
asséchée commence à
marquer, surtout sur le
contour de l'œil. Le terme
« première ride » est éga-
lement utilisé pour désigner les
rides d'expression ou dynamiques,

liées aux mouvements du visage
(lorsqu'on fronce les sourcils, qu'on

plisse les yeux...), ou encore
les rides chronologiques,
qui commencent à appa-
raître vers la trentaine, car
le collagène n'est plus
synthétisé de manière
qualitative 

Qu'est-ce qu'on fait ?
La bonne nouvelle,
c'est que tant que

les rides ne sont pas
creusées, elles sont réversibles.

D'où l'importance de prendre soin
de sa peau en prévention et de
choisir des actifs
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DÉTENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT
1. Rafles de police - 2. Mariée - 3. Edifies - Première person-
ne - 4. Terme d'alternative - Tumultes - 5. Aéroplane - Pro-
duit de vers - 6. Poitrine - Etat d'Asie - 7. Marque de priva-
tion - Petit cube - 8. Terme d'une ruée - Sans lumière - 9.
Alourdi - Beau parleur - 10. Soutien - Enchaîna - 11. Pillage
- Instrument de cow-boy - 12. Meuble d'église - 13. Bien là -
Navire médiéval.

VERTICALEMENT
1. Désorientés - 2. Partie du corps - Publicité tapageuse - 3.
Ballot - Inséré - Grand faucon d'Europe - 4. Pataquès -
Huppé - Sujet de ragot - 5. Ouïes du violon - Patriarche
biblique - Près de - 6. Devenu mortel - Gâté - Palefrenier -
7. Déposant - Fruit à pépins - 8. Cours d'eau - Ennuyée - 9.
Planches aux pieds - Cracheur italien - Marque de soulage-
ment.

Horizontalement

PROSPECTA
RESTAURER
OCEAN - ALE
VU - DEVIES 
ELBE - UNS - 
RER - CET - E
BRUGES - EN 
E - TAC - ART
- CALIBREE
ALLO - EDIT

NAINJAUNE
TISSER - TE
IRE - UNIES
Verticalement
IPROVERBE -
ANTI
RECULER -
CLAIR
OSE - 
BRUTALISE
STADE -

GALONS -
PANE - 
CECI - JEU
EU - VUES -
BEARN
CRAINT - 
ARDU - I
TELES - 
EREINTE
ARES - 
ENTETEES

SOLuTION N° 1440

Mots croisés 9/13 n° 1441

Mots croisés 9/9 n° 1441

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

4 8 3 9

8 7

1 4 7

4 3 6

2 5 7 1 8

1 4 7

9 8 6

9 7

3 7

1 5 2 4 3 9 8 7 6

7 8 6 2 5 1 3 9 4

9 3 4 6 7 8 5 2 1

4 9 3 7 8 5 6 1 2

2 6 1 3 9 4 7 5 8

5 7 8 1 2 6 9 4 3

8 1 7 9 4 3 2 6 5

6 2 5 8 1 7 4 3 9

3 4 9 6 5 2 1 8 7

HORIZONTALEMENT
1. Manque de logique - 2. Incertaines - 3. Sensées - 4. Terre en mer - Symbole
chimique - Cris de surprise - 5. Réduction accordée - 6. La matinée - Conduc-
teur patient - 7. Chapeaux - Vieux supplice - 8. Possessif - Traîneau - 9. Expé-
rimente - Liaison.
VERTICALEMENT
1. Extraordinaire - 2. Gloutonneries - 3. Réelles - Ingurgités - 4. Homme de
réserve - Cacha - 5. Demeurons - 6. A payer donc - Pas elle - Largeur de tissu -
7. Préfixe d'égalité - Rassasié - 8. Règle à suivre - Passionné - 9. Au bout de
l'hameçon - Balle de service.
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Pour jouer 
au Soduku

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45

Mots fléchés n° 1441

Chastes

Rappel

Parent

Bouquiné

Bout de pis

Regimbent

Election

Munies de poignées

Avions loués

Périodes

Marchandises

Non plus

Moissonne

Charrier

Choisir

Poisson

Ils gardent la

Crochets

Facteur

Omise

Armée médiévale

Remorqua

Serpents

Poisson

Champion

Lettres de transit

Congrès

Liquidé

Conscience

Extrémité de ski

Soudure

Adverbe

Mortel

Aime

Etat-major

Lieu d'exposition 

Déserts

Laminé

SOLuTION MOTS FLECHES N° 1440

- MORDONS
PARA - BIO
ENERGIES
NIGER - CI

EGO - EPEE
TANGER - S
RN - URES -
ACES - TAS

TEL - FETA 
I - UNIRAI
OP - OS - NE
NUEE - LES
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- PENETRATION
MANIGANCE - PU
OREGON - ELU - E
RARE - GUS - NOE

D - GREER - FIS - 
OBI - PRETER - L
NIECE - SATANE
SOSIES - SAIES

è

Horizontalement

ACCENTUAI

FRATERNEL

FILA - EIRE

ABIMES - AU

IL - ANSE - S

SETS - ANP -

SUA - PUNIE

ER - SITUER

ESAU - AIDE

Verticalement

AFFAISSEE

CRIBLEURS 

CALI - TA - A

ETAMAS - SU 

NE - EN - PI - 

TRESSAUTA 

UNI - ENNUI

AERA - PIED

ILEUS - ERE
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HORIZONTALEMENT
1. Est avantage – 2. Laiteux – 3. Souche – Sur un bristol – 4.
Arbrisseau à feuilles larges – Ouverture murale – 5. Agent de liai-
son – Narration – 6. Frôle – Dieux germaniques – 7. Jamais vieux
– Ce n’est pas des vers – 8. Hérétique – 9. Etat – Rapport de courbe
– 10. Code postal – Fruit exotique – 11. Plat – Famille littéraire –
12. Sinueuse – 13. Greffer – Etre conjugué.

VERTICALEMENT
1. Passereau – 2. Auparavant – Moyen de locomotion – 3. Bombance
– Style de jazz – Expression d’un idéal de beauté  – 4. Lettre – Plai-
sante – 5. Flétrie – Surveillant au lycée – Ville de fouilles – 6. Terre
en mer – Carrosserie profilée – 7. Après celui – Il cacardera un jour
– Non étrenné – 8. Absurdes – Ventru – 9. Crochet de boucherie –
Misogynes.

HORIZONTALEMENT
INACTIVER
NO – DESAXE
SIR – TAN – T
TRAVERSER 
ACCORD – GO
LIEU – SPA – 
LESTE – ORS
AS – EXCEDA
T – BRIO – ST
ICI – LIT – I
ORNEE – IDE
NEES – SCAT

STRABISME

VERTICALEMENT
INSTALLATIONS 
NOIRCIES – CRET 
A – RACES – BINER 
CD – VOUTER – ESA
TETER – EXILE – B
ISARDS – COI – SI 
VANS – POE – TICS
EX – EGARDS – DAM
RETRO – SATIETE

SOLuTION N° 1482

Mots croisés 9/13 n° 1483

Mots croisés 9/9 n° 1483
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4 2 9

8 5 2

2 1 8

5 7 4 8

9 5 4

2 5 9 1

2 5 6

7 1

6 9 1

8 2 7 5 1 3 6 9 4

1 5 3 6 4 9 2 7 8

4 6 9 8 7 2 1 3 5

2 1 8 7 9 4 5 6 3

3 7 5 2 8 6 9 4 1

9 4 6 1 3 5 8 2 7

7 8 2 4 6 1 3 5 9

5 3 4 9 2 8 7 1 6

6 9 1 3 5 7 4 8 2

HORIZONTALEMENT
1. Prendre pour soi – 2. Blêmi – Courroie de direction – 3. Certifies – 4. Gaz sonore – Bouleversé – 5. Peintre italien – Tor-
tue marine – 6. Durillons – Soûl – 7. Total – 8. Quart chaud – Abjure – 9. Demeure – Explosif.

VERTICALEMENT
1. Reconnaître la valeur – 2. Moyen de transport – Relate – 3. Crustacés terrestres – 4. Adore – Réfléchi – 5. Résume une
suite – Bon vouloir – 6. Adresse – Superficie – 7. Destinant – 8. Devant l’année – Hache à un seul tranchant – 9. Repousse
– Liaison.

HORIZONTALEMENT
RECLAMEES
EPOUSE – VU 
VAUT – USAS 
ENSABLES  – 
IDE – RENES 
LUTRIN – SE
L – TESTA – N
ALENE – MES
SA – DEPITE

VERTICALEMENT
REVEILLAS 
EPANDU – LA
COUSETTE – 
LUTA – REND 
AS – BRISEE
MEULENT – P
E – SEN – AMI
EVASES – ET
SUS – SENSE

SOLuTION 
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Mots fléchés n° 1483

Ecrouelles
Occasionna
Branché

Note
Lombric

Monnaies de
Suède

Plante
Fabriqua
Dieu du Nil

Attache
Espionnées
Empereur
slave

Bien 
charpentée
Rapidement
Poisson

Marques
Protections
Poitrine

Endigué
Erudites
Eparpillée

Vigueur
Tout va bien
Applaudi

Etat d’Asie
Affranchis

Lieu de duels

Vont avec les
coutumes
Fin d’infinitif

Cercueil
Pas amateurs
Jeu chinois

Partie 
de casquette
Voitures

Terre et mère

Cyclade
Homme 
du Déluge
Périodes

SOLuTION MOTS FLECHES N° 1482

– MURMURE
HATA – TOP
ATELE – SE
NE – AMUSE
CLE – UNES

HOTE – IE – 
ETUVER – Q
MEDIT – EU
E – IDEALE
NUEE – GIT

TR – RAIDE
SIX – USER

VerticalementHorizontalement

– HANCHEMENTS
MATELOTE – URI
UTE – ETUDIE – X
RALA – EVIDER – 

M – EMU – ETE – AU
UT – UNIR – AGIS 
ROSSEE – ELIDE
EPEES – QUETER
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Pour jouer 
au Soduku

- Placer un chiffre de 1 
à 9 dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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20.55 : Le transporteur        

Film d'action avec Jason Statham, Shu Qi…
Le transporteur Frank est un chauffeur d'un type particulier : pour gagner sa vie, il
transporte des colis douteux. D'habitude, il ne pose aucune question à ses clients. Mais
un jour, il transgresse la règle numéro un : il ouvre le sac posé dans son coffre… et y
découvre une jeune réfugiée asiatique. Son geste l'entraîne dans une sombre affaire de
trafic humain, qui va l'obliger à se retourner contre ses employeurs.

20.55 : : Blood Ties

Thriller avec Clive Owen, Billy Crudup…
Blood Ties Dans les années 1970, Chris sort de prison. Il est accueilli par son frère
Frank, un policier avec qui il ne s'est jamais entendu. Alors que Frank se rapproche de
Vanessa, la compagne d'un prévenu, Chris reprend contact avec sa famille, ainsi
qu'avec Monica, son ex-femme, qui élève leurs deux enfants. Ayant besoin d'argent,
Chris replonge et accepte un contrat. Il assassine les propriétaires d'un bar.

Culture Infos
Ma maison,
ma mine d'or !
Location entre
particuliers,
ma maison
rapporte gros.
Aujourd'hui, il
est possible de
louer le
moindre
recoin de son
logement pour
arrondir ses
fins de mois.
Ainsi, chaque
mètre carré
peut servir de
garde-meubles, lieu de tournage ou encore d'espace de travail. Mais quelles sont les
limites de ce système ? • Des toits en or. Afin de gagner de la surface, certains n'hésitent
pas à agrandir leur immeuble ou leur maison par le haut. Si cela peut s'avérer très
rentable, y parvenir relève parfois du parcours du combattant • Profession : rentier de
l'immobilier. Rencontre avec des Français qui, sans aucun patrimoine familial et grâce à
leur flair ainsi que leur audace, vivent désormais uniquement des loyers des biens qu'ils
possèdent.

21.00 : On n'est 
pas couché

TALK SHOW - 1 saison / 14 épisodes
Julien Bayou, conseiller régional d'Ile-de-France, et porte-parole national d'Europe
Ecologie-Les Verts, évoque l'actualité. Edwy Plenel publie «Dire nous contre les
peurs et les haines, nos causes communes», chez Don Quichotte. Et avec Isabelle
Saporta, Lucien Jean-Baptiste, Baptiste Lecaplain et La Fouine.

20.55 : Les enquêtes 
de Vera

Téléfilm avec Brenda Blethyn, Kenny Doughty…
Danny Pryor vit avec son épouse Karen et son jeune fils sourd-muet Toby dans une ferme.
Un jour, le corps sans vie de Jack Reeves, 25 ans, est retrouvé au fond d'une cuve de purin
de l'exploitation agricole. Deux Kosovars travaillant dans le domaine ont également
disparu. Vera retrouve l'un d'eux chez lui, agonisant. Il a reçu une balle dans le cou. Le
second, Goran Vlasic, est arrêté alors qu'il cherchait à s'enfuir. Les empreintes du petit
Toby sont bientôt retrouvées dans la caravane de Jack Reeves.

21.00 : Paris-SG / Monaco 

FOOTBALL - 1
saison / 70
épisodes
Sylvain
Armand, Paul-
Georges Ntep et
leurs
coéquipiers
rennais veulent
accrocher une
place
qualificative en
Ligue Europa.
Pour cela, les
joueurs de
Rolland
Courbis doivent
se montrer plus
réguliers, notamment à domicile. Les Bretons s’attendent à disputer une rencontre
difficile, ce soir, face aux Lyonnais qui, auréolés de leur succès sur le PSG lors de la
28e journée, visent une place en Ligue des champions. Au stade de la Route de Lorient,
les Gones viennent donc chercher les trois points de la victoire. Les Rhodaniens
pourraient retrouver en face d'eux leur ancien coéquipier Yoann Gourcuff transféré cet
hiver au Stade Rennais.

20.55 : Capital



L’ envenimation par piqûre de scorpion
constitue la première cause des cas
d’intoxication et d’empoisonnement

dans la wilaya de Ghardaïa et qui endeuille
chaque année des familles, particulièrement
en période estivale, a affirmé le responsable
de la prévention à la DSP. La commune de
Guerrara est la localité la plus touchée par le
fléau avec 535 cas, suivie des communes de
Ghardaïa (436) , Bounoura (261), Berriane
(209), El-Menea (202), Daya Ben Dahoua
(161) et Métlili (150), révèlent les statistiques
de la DSP. Le nombre de personnes piquées
par les scorpions et âgées entre 01 et 14 ans se
chiffre à 701 enfants, tandis que les personnes
âgées entre 15 et 49 ans est de 1.670 cas, est-
il ajouté en précisant que 1.768 cas d’enveni-
mation par le scorpion se sont déroulés à l’in-
térieur des habitations. Les piqûres de scor-

pion et l’inoculation accidentelle de leur venin
continuent à être un véritable problème de
santé publique dans la région de Ghardaïa,
malgré la densification de la couverture sani-
taire de proximité répondant aux exigences de
cas d’envenimation avec la disponibilité d’an-
tidote (sérum) dans les différentes localités de
la wilaya, a fait savoir Bachir Bahaz, directeur
de la santé par intérim de la wilaya. 
Ce fléau de piqûres de scorpion constitue le
premier cas d’intoxication dans la wilaya de
Ghardaïa, devant les intoxications par mor-
sures de chiens, chats et rats avec 231 cas et
les intoxications alimentaires avec 52 cas
durant la même période, selon les données
épidémiologiques de la wilaya. De nombreux
praticiens appellent les pouvoirs publics à
intensifier la lutte contre l’insalubrité
publique, notamment dans les zones urbani-

sées, à renforcer la prise en charge des cas
d’envenimation scorpionique et à encourager
le ramassage et la collecte de ces insectes au
profit de l’institut Pasteur d’Algérie afin de
fabriquer l’antidote au venin du scorpion. 
Seul une centaine de scorpions a été ramassée
durant l’année écoulée par les jeunes, selon
les services de la santé qui précisent que
l’opération n’a pas pu se faire dans plusieurs
communes de la wilaya faute de finance-
ments. Un séminaire régional de formation du
personnel de santé sur la prise en charge thé-
rapeutique des cas d’envenimation scorpio-
nique et le protocole à suivre, sera organisé à
Ghardaia du 28 au 31 mars courant pour les
wilayas d’Adrar, Djelfa, Laghouat M’sila,
Ouargla et Ghardaïa. 
Ce séminaire constituera un espace approprié
pour la mise à niveau des professionnels de la
santé en matière de modalités de prise en char-
ge et de sensibilisation, selon les organisa-
teurs. 

S. R. 

EN PLUS DU BILAN
DE L’OPÉRATION
DE L’ANP
À EL OUED JEUDI
DERNIER
Un fusil FMPK
et 17 charges
propulsives
pour RPG-7
récupérés
UN NOUVEAU bilan de
l’opération menée par l’Armée
nationale populaire (ANP), le 10
mars dernier à Guemar (El
Oued), fait état de la récupération
d’un fusil mitrailleur FMPK, 17
charges propulsives pour RPG-7
et un chargeur de munitions pour
pistolet mitrailleur de type
kalachnikov, a indiqué hier le
ministère de la Défense nationale
dans un communiqué. «Dans le
cadre de la lutte antiterroriste et
en plus du bilan de l’opération
menée le 10 mars 2016 à
Guemar, wilaya d’El Oued (4e
région militaire), un fusil
mitrailleur FMPK, 17 charges
propulsives pour RPG-7, un
chargeur de munitions pour
pistolet mitrailleur de type
kalachnikov ont été récupérés»,
précise la même source.
«A In Amenas, un fusil de chasse
et une quantité de munition ont
été saisis», relève le MDN.
«D’autre part et dans le cadre de
la lutte contre la criminalité
organisée, les Gardes-frontières
ont arrêté, à Tlemcen (2e région
militaire), un narcotrafiquant de
nationalité marocaine et saisi
1 063,5 kilogrammes de kif
traité», selon la même source,
ajoutant qu’»une autre quantité
de 34,5 kilogrammes a été saisie
à Jijel (5e région militaire). 
«A Tamanrasset, Bordj Badji
Mokhar et In Guezzam (6e
région militaire), quatre
contrebandiers de différentes
nationalités ont été appréhendés,
tandis que deux véhicules tout-
terrain, cinq détecteurs de
métaux et 1,965 tonnes de
denrées alimentaires ont été
saisis», conclut le communiqué.

R. N. 

Le trait de Sidou

Avis de décès
La famille Chabi d’Alger a la douleur de faire part du décès de OuTALEB Yamina épou-
se CHABI Brahim dit Ali el-moudjahid membre de la Fédération de France du FLN
dans les unités de la Spéciale, fille du chahid Amar, morts pour l’Algérie. A Dieu nous
appartenons et à Lui nous retournons. L’enterrement aura lieu aujourd’hui dimanche 13
mars, au cimetière d’El-Alia.

POUR la quatrième année consécutive, Oore-
doo, Partenaire officiel de la Fédération Algé-
rienne de Cyclisme, est le Sponsor Officiel du
Maillot Rouge (meilleur sprinter) du Grand
Tour d’Algérie de Cyclisme 2016 (GTAC) qui
se déroule jusqu’au 28 mars 2016. 
Cette édition du GTAC 2016, la plus longue
course cycliste au monde en durée de compé-
tition, regroupe plus de 140 cyclistes de 21
pays, dont une équipe Ooredoo représentée
par les athlètes de l’équipe nationale de
cyclisme. Tout au long de cette aventure spor-

tive, les cyclistes vont allier compétition et
découverte touristique en sillonnant plusieurs
wilayas du pays. 
Le parcours de cette année s’étale sur 6 villes
étoiles à savoir Alger d’où a été donné le Top
Départ, Oran, Blida, Sétif, Constantine et
Annaba. A travers le sponsoring de cet événe-
ment international, Ooredoo confirme une
fois de plus, son statut de Premier sponsor du
sport national et affirme sa volonté de pro-
mouvoir la pratique sportive dans ses diverses
disciplines en Algérie. 

GRAND TOUR D’ALGÉRIE DE CYCLISME 2016

Ooredoo Sponsor officiel
du maillot rouge 

PIQÛRES SCORPIONIQUES À GHARDAÏA

pluS de 2 700 VICtImeS
dOnt un déCèS en 2015

Ce sont 2 775 personnes qui ont été victimes de piqûres de scorpion, dont un bébé de 3 mois qui a succombé
à l’inoculation du venin de l’insecte, durant l’année 2015, à travers la wilaya de Ghardaïa, selon la direction

locale de la Santé et de la Population (DSP). 
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Max MIN

Alger                14°                     7°

Oran                 19°                     5°

Constantine   10°                     4°

Ouargla           20°                     4°

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
05:16        12:38      16:00        18:39      19:56

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

05:30        12:48      16:12        18:50      20:02

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
05:43        13:04      16:27         19:05      20:21

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
05:48        13:09      16:32        19:10      20:26

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
05:51        13:12      16:35        19:13      20:29

C O N S T A N T I N E
Fadjr     Dohr       Açr       Maghrib   Icha 
05:21        12:43      16:05        18:43      20:00

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 
05:35        12:57      16:19        18:58      20:15
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